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Depeches de nuit
 

Assises Criminelles

LEDA LAMONTAGNE

Sherbrooke. 7 oct.—La lecture, hier,
de la déposition donnée par madame
Michel, [Léda Lainontagne) lors de l'en-
ubte du coroner à créé un vif intérêt,

Bile y à déclaré se trouver dans une au-
tre appartement au vuvment du premier
coupde feu ; elle accourut entoute hâte
et aperçut sun mari poursuivi par son
frère. Etant alors sorti pour obtenir du
sccours, vJle perdit connaissance. En re.
venant à elle, elle vit que des flammes
s'éluvaiont de ln maison. Elle so rendit
alors chiez madame Gosselin n’ayant que
vaguement conscience de ce qu'elle fai.
sait.
Le témoignage de M. lecuré Plante a

été continué hier, mais n'a jeté aucune
nouvelle lumière sur li question. Après
Jui, le Dr Cunirand a donné le résultat
do l'autopsie que nus lecteurs connais-
sent déjà, et madamo Gosselin a répété
nvec certaines variantes le témoignage
w’elle avait donné devant le coroner et

déjà publié.
La petite Elixia Boucher, qui, on se

lo rappelle, se trouvait avec madame
Gosselin au moment du meurtre, a été
transquestionnée sur tous les points par
M.Lemicux. Perdant enfin courage,elle a
fondu en larmes ; on lui a dununé un
siège et clle s’est calmée quelque peu.

n’a dévoilé rien do nouveau, mais
scinble avoir atténué considérablement
la portéc de sun premier témoignagne,

——atre

INAUGURATION
DU CHEMIN DE FER DL

Montreal et Maskinonge
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A Saint-Gabriel de Brandon
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Une vallce superbe ouverte ala

colonisation
——
_

StepretJ -

Montréal G octobre.—I y a eu joudi,
à St-Gabriel de Brandon, une démons-
tration qui est tout un événement. I]
s'agissait de célébrer le couronnement
de l'œuvre entreprise par la cie, du çhe-
min de fer ‘“Montréa] ct luc Maskinongé”
c’est-à-dire la construction d'un chemin
do fer s'étendant de St Felix de Valois,
dans le comté de Juliette jusqu'à st
Gabriel, dans le comté do Berthier. Ce
chemin atreize milles de tonguour;il re-
joint à St-Félix l'embranchemont du Pa-
cifiquo qui relit ce dernier endroit à la
ligno principalo,i Lanorais,en traversant
In ville de Joliette.
Le prolongement du cliemin do Lano-

rais, Juliette et St Félix jusqu'à St Ga-
bricl ouvre à la colonisation, et donne
accès au resto de la province à une valléo
immenso ct des plus fertiles, aux pieds
des Laurentides.

Aussi la population de toute cotte par-
tio du pays est-elle dans uno grande ju.
bilation. Elle n'attendait que l'occasion
de mauifester sa roconnaissance au
promoteur do cotto patrintique entre-
prise, M. Beausoleil, député de Berthier
aux Communes, de même qu'au gouver-
noment qui l'a si puissamment aidée.

Cette réjouissance s'est manifestéeavee
un éclat oxtraordinaire jeudi.
Mercredi soir, le convoi de Québec

amoenait à l'Epiphanie l’hon. M. Mer-
cier, l’hon. M. Duhamel, M. A. F. Car-
rier at autres. Ils rencontrérent l'hon.
M. Turcotto, M. k curé Labelle, sous-
ministre de l'Agriculture, M. Beauso-
soleil, M. P., et le capt. Foxwell, ban.
quier de New-York.

L'hon. M. Laurier avait promis d'as-
sister & Ia féte, mais il en a été empêché

r des affaires urgentes survenues au
moment du départ de Québec.
Ces distingués visiteurs prirent place

sur un conyoi spécial qui les ramena à
Lanorais, de là à Joliette, puis à St-Fé-
lix où un diner somptueux fut servi à
Phôtel Geoffroy.

Il était 1 heure du matin lorsque le
train entra dans Ja nouvelle gare de St-
Gabriel.

L'arrivée du train fut salude par les
acclamations enthousiastes dela foule
qui s’était pressée au devant du premier
ministre et de ses compagnons. garo
était décoréoct illuminée avec un goût
oxquis. Iby avait au delà de 100 lan-
ternes chinoises suspondues autour cu
nouvel édifice.
Dans lo vestibule était suspendu un
nd portrait do l'hon. M. Mercics. Au-

essous onlisait :

** Honoré du Pupe "*

Audeasous :

* Honoré de tous”

À droite on lisait cette inscription :

Amis rallions nous en ce grandjour dette.

Tous ensemble crions “ vive Mercier *

Que chacun redise ct que chacun répète

Virat ! Vivat ! Salut ITonorable Premier,

A gauche on lisait :
Soyez les bienvenus, vous nobles visiteurs,

os chefs ct nos amis compagnons de sa gloire.

ve notre Premier !Vive notre protecteur !

Célébrous cu ce grand jour,crions,chantous victoire.

Ces vers furent composés par M. le
notaire J. E. Archambault. Les inscrip-
tions avaient été faitos par Mo Marie
Denise Michaud et lo vestibule décoré

r madame J. E. Archambault et mes-
cmoiselles P. Provost et M. D. Mi-

chaud.
L'hon. M. Morcior ct l’han.- M. Tur-

cotte furont les hôtes de M. Benusoleil,
. Py, qui habito uno magnifique villa

sur lo bord du Inc Maskinongé. L'hon.
M. Duhamel fut l'hôte do M. Champa-
gno, richo agricultour de l'endroit.
Le village do St-Gabriol do Brandon

est populeux ot tout à fait pittoresque.
11 eat bâti, en amphithéâtro sur les horda
du lac Maskinongé qui a une super-
ficie de 18 à

_ Lejour de la , fut inasguré
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par une messe solennelle. Le Révd.mes-
sive Plessis Bélair, ancien curé de St-
Gabriel et mamtonant curé des Cèdres,
comté de Vaudreuil, ofticiait. Il était
assisté de M. le curé Labelle et du Révd
M. Joyal, curé de St-Didace.

C'est M. le curé Labelle qui donna le
sermon, Il avait pris pourtexte: * Ai-
mez le Scigneur et le reste arrivera par
surcroit. ” M. le curé fut excessivement
heureux dans ses remarques.
Des fauteuils avaient tt placés au Las

chœur pourles ministres et les amis qui
les accompagnaient,

L'église était magnifiquement décorée.
Les drapeaux anglais et français flot-
taient au clocher. Au-dessus de la porte
principale, onlisais cette inscription :

** Le prentier anneau de notre fête est au
doigt de Liu”

Voici quelques-unes des inscriptions
suspendues au'dessus des principales
rues :

‘Vice l'hon, Premier Ministre!"

‘Le Président de la Cie duchenin de fer.’

“ VIV.AT"

“* Votre présence nous fait jubiler, ”

Cetto inscription avait été suspendue
war les Drs Laurendeau et J. D. N. Du-
eau.
Au devant de la résidence du notaire

J. E. Archambault, on lisait :

** Honneur ct merci & nos députés. ”

Un peu plus luin:

** Reconnaissance & notre brave député
C. Beausoleil, M. P,

En face de chez M. Deschène :

“Honneurà M. Mercier ct à scs collègues.”

En face de chez M, Chs Bélair:

** Soyez les bicucenrs "*

Puis successivement :

“* Joy and happiness toa "

** Gloire ct reconnaissance & l'honorable
Premier Ministre. ”

$ Honneur& M. Mercier ”

“* Les flaurvs de Laurier sont les plus
Pprécieuees ”

** Allégresse universelle ”

Enfin, en face de la résidence de M.
P. A. Monday :

“* Notre député M. Beausoleil fait le
gloire de St-Gabriel, ”

Vers midi le convoi du ‘“ Mantréal &
Maskinongé” amena environ 1200 à 1500
personnes de Montréal ct des comtés
avoisinants Berthier. On remarquait
dans la foule : l'hon J. E. Ward,M. R.
Préfontaine, M, P., M. l’échevin Lau-
rier, l'ex-échevin Stroul, l’hun. sénateur
Piquet, M. J. X. Perrault, délégué de
la Chanibre de Commerce de Montréal,
MM. L. I. Senécal, Ernest Tremblay,
Chartrain, Bourgouin, Desaulniers de
l’Eteudard, tous de Montréal ; MM. F.
0. Dugas, Dg Boulet, P. St-Jean, S.
Clément, L. Marsolais, Gco. Desroche,
Migner, de Juliette ; M. Désy, maire do
Berthier, l'hon. Dr Lavallée,ct M. Riopel
de St-Félix : M. Bazinet, M. P. P., Syl-
vestre, M. P. P., Legris, M. P. P., v
Picher, de Berthier ; MM, Raymond
Mayer, Dr Rainville et notaire Rouleau,
de St-Barthélemy ; O. Forget, maire,
Dr Beaupré, Raymond Beaulieu, Aug.
Drolet, capt. Guilbault, Raymond Pel-
land de Ste-Elizabeth ; Ed. Leblanc, ex-
maire de l'Epiphanie, S. Leblanc ct
autres.

Plusieurs prêtres ont aussi pris part i
la fête, entre autres: le révd, M. Clément,
curé de St-Gabricl, le révd. M. Geoflroy,
curé de St-Norbert, lo révd. M. Joyal,
curé de St-Didace, le révd. M. Plessis-
Bélair, curé des Cèdres, le révd. M.
Beaudry, supérieur du collège de Jo-
liette, le révd. M. DBaillargé, professeur,
le révd. M. J. L. Perreault, le révd, M.
A. Viau, le révd. M. A. O. Houle, le
révd. P.Sylvestre,ct d'autres dont je n'ai
pu me procurer les noms,

L'assemblée s'ouvrit vers 2 heures de
Faprés-midi, dahis un magnifique bocage
i quelques pas du village. Des, estrades
avaient été érigées pour asscoir convena-
blement 5,000 personnes. Plus de 1,000
durent rester debout.

Sur l'estrade des orateurs,on lisait :

“God Save the Queen”

Sur l'estrade des auditeurs, cette ins-
cription irlandaise:

#* Cead Mille Failthe ”

Le président, M. Evangeliste Beauso-
leil, maire de St-Gabriel et préfet du
comté, présenta les orateurs dans l’ordre
suivant : M. Beausoleil, M. P., M. Syl-
vestre, M. P. P., l'hon. sénateurPâquet,
M. Préfontaine, M. P., M. Ernest Pa-
caud.

Puis le président présenta à l’hon. M.
Mercier l'adresse suivante :

“ A l'honorable Honoré Mencien,

Premier ministre de la Province

de Québec.

“Grand Croix de St-Grégoire le Grand,

Officier de la Légion d'Honneur,ete.

Monsieur le premier Ministre ?

“Je suis heureux d'être en cette cir-
constancel'interprète do l'unanimité des
citoyens de la paroisse de St-Gabricl de
Brandon et de vous offrir en leur nom
sans distinction de races, de religions et
do partis politiques, I» bienvenue gu mj-
lieu de nous,les félicitations et les remer-
gements d'una population reconnais-

nte.
“Yous avez fait pour nous de grandes

choses que nous n'oublierons jamais.
Depuis ion des années les paroisses do
St-Gabriel et St-Damien paraissaient
destinées à rester dans un isolement que
rien ne pouvait faire cesser ; fortes,
actives, industrieuses elles ne pouvaient
scyjes faizo tomber les barrières quo la
nature s'était plu à accumuler pour em-
pêcher leurs progrès. |Haur@tséinent
uo la Providencetous a un jour con-

duit au milieu de nous.  Nouspyons en
1886 domandél'appui de votre influence
quand vous étiez chef de l'opposition,
vous nous l'avez promise et aujourd’hui
nous sonuues houreux de reconnaître
ot de proclamer quo le premier minis-
tro, non-sculemenu n’a pas oublié les
promessos du chof do l'opposition, mais
qu'il lea a toutes remplies avec une gé-
nérosité que nous sommes heureux de
reconnaître.Votre politique, monsieur lo
premict ministre, do développer les res-
sources do In province par des encoura.
gomonts à l'agriculturaet à In color igi.
tion se reconmuindoà tous les ciisyons
do la provinco de Québoc,

   

“Nous soma2 aujourd'haila seconde

 

province de Ja Confédération. Grâce à In
politique adoptée jar votre gouvorne-
Ment, Nous Croyons quo vous réussirez
non-seulement à arrêter le courant de
l'immigration dont nous avons souflert,
mais encore à rapatricr nos compatriv-
tes immigrés et 3 placer la province de
Québec au premier rang quand la pe-
pulation, à ln richesse et à l'influence
dans la Confédération.

** Nous ne pouvons oublier, M. lo pre-
mier ministre, les honorables collègues
qui vous secondent avec tant d'énergie
et de talent non plus que la législature
qui » su s'inspirer de vos nobles senti-
ments ct qui a voté à l’unanisnité les
mesures que vous avez proposées, les
sommes d gent que vous avez placées
dans le budget pour développer les
grands intérêts de la province :

L'agriculture ;
La colunisation ;
Les chemins de fer.
** Vous rencontrerezici uno population

nombreuse, active ct énergique, indus-
trieuso ete.

** Je puis vous assurer que d'ici à peu
d'années, la province de Québec comp-
tera un centre de plus, et ello le devra à
votre énéreuse initiative, si bien secon-
dée par vos honorables collègues ct par
la législature.

** Permettez-nous, M.le premierminis-
tre, do joindre nos félicitations à celles
de tous les catholiques de la province à
l'ocension de la reconnaissance quo Notre
St-Père le Papp a bien voulu vous té-
moigner pour les grands services quo
vous avez rendus à l'Egdiso et_ dont nous
sommes heureux de voir briller les insi-
gues sur votre poitrine. Continuez, M.
le premier ministre, avec lo concours de
vos honorables collegues et de la patrio-
tique législature de Québec, l'œuvre si
bien commencée, ct vos cumpatrivtes
vous Léniront.

** Veuillez agréer les vœux quo les ci-
toyens de St-Ciabriel forment unanime-
ment pour votre bonheur, votre prospé-
rité et celle de Mmo Mercier et de votre
famille. ”
De la part des citoyens do

ST-GAEKIELDE BRANDON,

M. Mercier répondit à cette adresse
par une de ces harangues pleines de feu
et d'éloquence qui électrisent les fou-
les. L'assemblée enthousiasméo lui fit
une ovation grandiose.
Les orateurs se suceédèrent ensuite

dans l'ordre suivant: l'hon*M. Duha-
mel, 'hon. M. Turcotte, | M. Legris,
M. PP. A. F. Carrier, Chenovert,
avocat de Berthier, E. Tremblay.
Dans la soirée, illumination du villa-

re et banquet sous la présidence de M.
seausoleil M. P. Il y avait environ
200 convives.

Voici le menu tel que préparé par
Madame Duperrouzel, du Grand Vatel
de Montréake

MENU

POTAGE

Consomimné de volailles au velouté
de Laurier

POISSON

Maskinongé de St-Gabricl
à ln Hollanduize

RELEVÉ

au vent de Gibier

HOLS L'ŒUVRES

Sardines Saucisson de Lyon
Aspic de Langues écarlates

Perdreaux en belle vue
Galantines de Chapon Truits

EsTnées

Filets de bœuf à ln Mercier
Côtelettes d'Azgneau iv Ia Royale

RCTS

Dindonneaux sur Canapé
Canards noirs Poulets de Grain

SALADRE

Chicoréo Celeri Laitue

LEGUMES

Asperges cn branches
Maricats panachés

Champignons frais

ENTREMETS

Gelée de fraises Gelée d’Abricuts
Sorbet Glaces

DESSERT

Fromage de Brandon
Fruits do toutes sortes

Gateaux

PIÈCE MONTLE

Le chemin de fer .
versantl'abondance sur St-Gabricl

VINS

Claret Bordeaux Bourgogne
Champagne Café français

M. Beausoleil ñ fait les honneurs de sa
table, ayant à sa droite et sa gauche le
premier ministre, l'honorable M. Tur-
cotte, MM. sénateur Päquet, Dr Laval-
léo, J. K. Ward, Sylvestre, M. P.
P., Legris M. P. P., Bazinet, M. P.,
E. Beausoleil, maire, J. X, Perrault, E.
Pacaud, Dr Jgurendeay, l'ex-échevin
Stroud, R. Préfontaine, M. P., Capt
Foxwell, échevin Laurier, Avila Désaul-
niers, E. Carrier, E. Tremblay, Chène-
vert, McCallum et un gimnd nombre
d'autres.
Les santées suivantes furent proposées

ct bues ayec enthousinsme :
—A Ia reine.
—Au gouverneur,
—Aulieutenant-gouverneur.
—Au parlementfédéral ; proposée par

M. Beausoleil, réponse parle sénateur
Pâquet, M. R. Préfontaine.
—Au parlement provincial, réponse
r MM. hon. Turcotte et hon. J. K.

Vard.
—À Thon. M. Mercier, réponse par lo

premier ministre. °
—Au côfité de Berthier, réponse par

MM. Sylvestre, M. P. P., W.MeCallum,
Renaud et Dr J. O. Laurendeau.

par MM. J. X. Perreault, Stroud ot
échovinLaurier,

por
MM. Legris, M. P. P., ot Bazinet,

ar MM. le Dr Dubcau, Gco. Dubeau,

r Laurendeau. Co dernier dans sa ré-

—Aux citoyens de Montréal, réponso

—Aux comtés voisins, réponse

<>À In paroisse StGabriel, réponse

ponse'a déclaré que bien qu'il fût bleu,il  D cait à appuyer désormais ME.
eos M Cho lea, at-il dit, nous ‘

LE es a= wr So 

avait promis un chemin de fur, si on
consentait À voter un bonus de 815,000.
Les 815,000 unt été votées ct le chomin
n'est pas venu. C’est M. Beausoleil qui
a réalisé les promesses do M. Chapleau,
sans les 815,000.

Ces paroles ont été accueillies avce ap-
plaudissements. }
M. O'Heir, maître de poste, n égale-

ment répondu à cette santé.
—Aux amis, répônse par MM. Fux-

well, Carrier et EB. Tremblay.
—A la presso, réponse par MM. E.

Pacaud, de l’Electeur, G. Desuulniers,
de I'Etendard, Smith, du Herald, ct
Chénevert do la Gutette de Berthir.

, —-Aux dames, réponso par M. Car-
rier.
La santé de notre hôte, fut en dernier

Heu bue avec enthousiasme.
Voici comment était compwsé le comi-

té d'organisation : J. O. Michaud, pré-
sident, MM. O'Huir, secrétaire, et de
MM. P. A. Monday, Télezphoro Mi-
chaud, Octave Coutré, Octavian Mi.
chaud,  Adolpho Michaud ot Joseph
Benusoleil,
Houneur & cux ! Honneur d toute la

population de St-Gabriel pour In recon.
naissance qu'ello à témoigné d'une façon
aussi éclatante aux promoteurs de l’en-
treprise destinée à grandir si puissau-
muné sa prospérité,

 

LES DRAMES DEWHITECHAPEL
Le incurtrier probable stgnale

un sa recherche

La police

ON DUESSE DISCHIENS LEMIERS

Londres G octobre'-- Sir Charles War-
ren, chef de la police métropolitaine, a
décidé de faire dresser des chiens Hiniers
afin de faciliter l'arrestation du tuctr de
femmes, La police ajoute foi au récit
suivant de George M. Dodge, Un mate-
lot: Au mois d'oût dernier, il a rencon-
tré dans un eafé concert de Londres un
cuisinier malnis du nom d’Alaska, qu'il
avait autrefuis Lien connu. Alaska avait
été volé par une des femmes de White-
chapel et ne cachait point son intention
«de tuer et de mutiler toutes les femmes
de la localité qui tomberaient sous sa
minin si on ne lui rendait pas son bien.

p La police est maintenant à la recherche
du malais,

Agissant d'après des renseignements
venant de sources diverses, la police sur-
veille plusieurs maisons suspectes dans
Whitechapel.

L'ELECTIONDESHELBURNE
| Choix du candidat Hberal

v

D

Halifax, 6 act.Les Hibéraux de Shel-
Lburne avaient d'abord nonmmé l'hon.'Fho-
mas Jolmson comme leur candidat ; mais
celui-ci étaitalors absent du comté et it
son retour, il a expliqué à ses amis que
les circonstances ne lut permettaient pas
d'accepter Ia candidature et de résigner
de nouveau son siège à la législature
peur se remettre dans l'arène fédérale.
A la dernière élection, Te général Laurie
ne l'avait emporté, on le sait, que de 8
voix sur lui, grâce à une corruption
éhontée. Les explications de M. Johnson
ont été acceptées, et de suite le comité
libéral à télégraphié à M. Frederick T.
Congdon, avocat de cetto ville, orateur
et écrivain distingué, l'un de nos plus
remarquables jeunes libéraux. M. Cong-
don a accepté et tout porte à croire qu'il
sera élu,

Elections locales

LANABK-Nord

Toronto, G get.—Pas de candidat tary
sur les rangs. # connité tory avait choisi
M. Preston, mais à la dernière minute
celui-ci a reculé, et M. W, C. Caldwell,
libéral, à été proclamé élu.

a CÉntario

Northumnberinnd-Ist

M. Mallory, préfet des comtés unis, a
été mis en nomination conune libéral,
controle Dr Willoughby conservateur.
Aux élections générales, celui-ci avait
été élu contre M, Ferris par une majori-
té de 51 voix. La nomination des candi-
dats s'est faito jeudi,

FRONTENAC

La lutte se fait entre M. Smith, con-
servateur, ot M, Stark libéral. M. Pat-
tersun, qui s'était mis sur les rangs com-
mo indépendant,ne s’est pas fait mettro
en nomination.

EfgineEst

Les candidats sont J. C. Dance, libé-
ral, ct Dr Marlott, conservateur. Ce der-
nier avait été battu par 90 aux dernières
élections générales parM. Nairn.

BOHBONSEMPOISONNES
Mort mystericuse d'une petite fille

Galt, Ont. 7 ock.—On ne parle ici quo
du mystérieux empoisénnement de la
rotite fille de M. John Cherry par des
mbons envoyés de Toronto par une

personne inconnue. D'après l’autopsie,
on cest porté à croire qu’il y avait de la
strychnine dans ces bonbons. L'affaire
scra constatée définitivement demain.

CONCESSIONS DE BOIS

Comment une ange ndminisiration nug-

mente les revenus de In province

 

 

 

 

Ottawa, 6 oct. — Les marchands do
bois de ln localité prennent un intérét
considérable à la prochaine vente de
“limites” parlogouvernemente Québec,
Cetto vento comprendraleadornièrescon-
cessions do quelque ser dans Jgvallée
de l'Ottawa. On croit doné fue les an-
chères seront élevées ot que la province
réalisera des profits considérables. On
dit que lo gouvernement a réalisé un
bénéfice cette année de 860,000 par suite
de l'augmentation du . loyer des conces-
sions ct quo le revenu total provenant
do cette source excèdern un million à la
fin de l'année Bpcale cuuranto.

i. æ _#

Ottawa, 6 oot.—Sir John Macdonald
est attendu aujourd'hui de Toronto, où
il était allé passer une couple do jours.

—— A=Gey

—-Nos ruos sont dans un état dix fois

pires quo les vôtres dans leurs plus mau-
vais jours.

—Les théâtres sont on pleino voguo
depuis quelques jours.

—L'hon. juge Papincau est bien
mieux. Il n’est pas probablo qu'il donne
sn démission.

—Sir Donald Smith est de retour
d'Europe.
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AUX grands profits d'autrefois dans les
 

 +    ARDBES BATTERS

OUVERTURE BU BIAGASIN DE

L'Hommedu Bon Marche Merveilleux

 

ssortimentle plus grand et le plus varié de HARDES FAITES qui n'a junais élé montré à
Québec est maintenant offert à grand sacrifice,

Ce fonds de commerce d'au-delà de $30,900 est composé des invilleures marchandises Amérie
caines faites dans les derniers goûts, et n été acheté à 38 ets, dons la piastre.

Venez tous petits et grands, riches et pauvres,
ITABILLEMENTS de $2.74, et tous vous serez satisfaits.

Quelques-uns de nos compétiteurs essaient de soulever des préjudiecss contre les nouveaux
négociants qui s'étahlissent dans cette ville, mais le public peut voir à travers cette espièglerie.
C'est que ces gens ont peur d'avoir à réduire leuas prix

Venez voir nos l'ANTALONS de 98 vis. Nos

 

Ge Rie ROBITAILLE, GERANT,

116, RUE SAINT-JOSEPH, SAINT-ROGH, QUEBEC,
MAISON PRENCHPALE: 1886 RTE NOTRE-DAME MONTREAL.

Nouvelles de Montreal

Mon cmente du pressice misnastre

Viste da benteasepteur Angers

L'hon.‘M, Gaznon et in €fhnenlere des
Nutaitres

Courses Inlercssantes

La contestaatton de l'As<omption

: Eu contestation de Vir-hdaonse

Mae Fabre

Lesintrigaces de MM, Gapleaa

Montréal, oct, 7 L'hon. M. Mercier
est arrivé vendredi soir, à Montréal de
retour de St-Gahriel de Brandon, I était.
accompagné de lhon, M. Turcotte et de
M. Ernest Pacaud. Cesmessicurs ont été
les hôtes du premier ministre pendant
leur séjour ici.
M. Turcotto est retonné hier à Trois-

Rivières ct M. Pacaud à Québre,
L'hon.premierministre estan: sipmtibior
pour NewYork par to convoi du Hudson
et Delaware, I va chercher madame
Mercier, dont In santé est grandement
amélioréedl. et madame Mercier seront
A Montréal demain mating ow ward? mi
tin le plus tard,
M. lo premier ministro a passé la jour-

née d'hier iv organiser la réception qui
doit être faite ici à Son Honneur le
lieut.-gouverneur Angers mercredi Ce
ser une grande affaire.
Son Honneur arrivera

mardi soir.
Mercredi, à 3 h._de l'après-midi, il y

auræ présentation d'adresse de la part
des citoyens, à l'IHôtel-de-Ville. La salle
du conseil sera richement décorée de
fleurs pour Poccasion.
Doudi matin, Son Honneur se rendra

St-Hyacinthe fur un convoi spécinl du
Grand-Tronc et reviendra dans l'apres-
midi, Le train partira à 10 h. a. mm. do
Montréal et au retour laissera St-Hlya-
cinthe à 4 h. de l'après-midi.

C'est M. Mercier qui a conclu ces ar-
rangements avec la Cie du Grand-Tronc.

L'hon. premier ministÿe accompagners
le chef do l'exécutif Aux réceptions de
Montréal et du St-Hyacintho.
M, Mercier ne pourra assister à Ia bé-

nédiction de l'église d'Arthabaskaville
mércredi, comme il se l'était proposé. T
n cependant obtenu de M. \Vainwright,
nsst.-gérant du Grand-Tronc, de faire
placer lg char officiel de la Cie à la dispo-
sition de Son Emifience Ib cardinal Tas-
chereau ct des membres du clergé qui
l'accompagneront.

L'hon. premier ministre retournera de
St-Hyacinthe a Montréal jeudi apris-
midi et ne partira pour Québec qu'à la
fin de Ja semaine.
LA Chambro des Notaires aterminé ses

délibérations semi-annuclles hier. L'hon.
M. GagnôM a été réélu président. C'est
un honneur d'autant plus nd, qu'au-
cun président n'a encoro obtenu un sc-
cond torme d'oftjco.
Lon. Mt. Gagnon est retourné hier

par lo bateau en compagnie de M. La-
rivée,notairo do Sandy Bay,Chapdelaine,
notaire de Sorcl, Dumais, M. P. P.,
notaire d'Hébertvillo, V. W. Laruc,
notaire de Québec. .
MM.les notaires Charlebois, Cyrille

Tessier, Sirois, de Québce, Lord, de
Yamachiche, Panct, de St-Raymond,
et autres sont partis par les chars.
Une motion pour fnire nommer M.

Tom. Chase Casgrain,avocat de la Cham-
bre des Notaires, a été rejetéc par un
voto de 21 contre 7. Comnte aupara-
vant, le trésorier, M. le notaire Sirois,
aura le droit de choisir celui qu'il voudra
pourfaireles collections. .
Tout Montréal s'est porté hier après-

midi au champ do courses du Prre Lé-
ine pour aasistor aux coursesàbarrières.
h y avait plusieurs milliersde personnes.
Malheureusement le temps,qui a été su-
perbo tout l'avant-midi est devenu très
mauvais vers 3 hra. Il a plule reste do
l'après-midi

à Montréal

aen=
#0-À rares tr me +e cca

Hier, In contestation de l'élection du
Dr Forrest, député national, a été appe-
éc. M. Cornellier, avocat du pétition-
naître, à denvandé un nouvel ajourne-
ment. M. Préfontaine sy et objecté
Cnersiquement Finalement la cour 0 fixé
Landition iv dewain, lundi

M. Honan devit aba Patrie pour exe
pliquer que le dertuer Jusennnt de la
Cour Supréine sur le cas de lu contesta-
tion de l'ébection de ML Coulemntbe, dé-
puté Jeu de Maskinongé,ne dispose que
dun incident et que la cause va être
maintenant inserite pour Ia preuve.

= Mur Fabre écrit de Rome quejus.
qu'ici son voyage à été très heureux. 11
compte être de retour à Montréal pour
les fetes de Noël.

—M. Savary, l'écrivain bien connue: t
retenu depuis plusieurs jours à sa rési-
dence i Mechelaga que une vinlente at-
taque du rhumatisme.

— Las amis de M. ChapJeau ont profité
de l'excitation causée pue l'élection de
Montréal-est pour repreudre leurstintre-
utes et fuire tuousser leur lonane. Les
plus ardents ne se génent pos de dire
que Chaplean sepplantera Langevin ula
chefrerie avant lonstemps. On asswre
que M. Chapleau vient de s'assurerle
contrôle de Ia Méterte,. On ajoute que
les cytrepueyçeurs torys ont cté invités à
couper des vivres au Mrcte, organe de
sir Hector,
bee tem

TRAVERSEDE ST-NOMUALD ET SILLERY
Le nouveau vapeur “Levis.”

Caps. L DEROCHÈRS.

 

A comigçnrer te 7 Octobre (le tempset lescirrons-
tancus le peranuttant,) fera le trajet comuic suit.

 

Naw-LIVERIOOL. Queers,

515 A M. 8.00 A. M.
800 A. M. 9 1AM

10,660 A M. 11.500 M,
1 PM. RLU
300 P.M. 5,00 P, M.
cu PM. G.yt 1e, 3t.

LES DIMANCUES.
20 PM. 130P. M
4.00 1°. 3. 3.001. M

8.006, M

Arrétant À St-Rômuald et au quat de M. Bowens
| Sillery en montant et descendagt.

Tous les mancdis il y a un vofake de St-Romuakl
ut de Silless à Québec, À 7 heures pm,

Les jours de fete, uni voxaze se fera à 6 heures du
matin de St-Romuald, et clans l'après midi, les hçu-
res seront les mêmes que les dimanches.

 

TRAVERSE DE L'ILE D'ORLEANS

se ORLEANS ”
CarirAIxE BOLLUC

Te et après le 7 OCTOBRE (le temps
et les circonstances le permettant), ce bat«au fera lo
trajct comme suit :

 

De L'Iste Dr Quéarc

5.15 A.M. 6.15 A. M.
8.00 A. M. 9.15 A. M.
30.00 A. M. 11.30 A. M.
1,00 P. 31. 2.00 PF. M.
8.00 P. M. «.15 P, M.
6.00 P. M, 8.00 P. AL

LES DIMANCHES (3:01)

# 12,00 P. 31. 1.00 P. M,
1.30 P. M. 2.30 P. M
4.30 P.M,

Les fours de féte, un voyage se fera À 8 heures du
matin'à l'Isle, et dans l'après-midi les heures $

++
——

CHAPEAUX ! !

Nous avons encore cet au
tone le plus beau choix de

Chapeaux en Feutre

pour Dames, ainsi que los plus
hautes nouveautés pour garni-
tures : 'lumes, Rubans, Plu-
meaux, Aigrettes, ete, Peluches
nuincées lrès rares.
Nous invitous les Dames à

venir faire leur choix au plus
tot.

L. O. VILLEHEUVE
153, Rue St- Joseph

La acptentre 1883—J

 

Traverse du Grand Trone.

 

rune,
QUITTERA

Quebce-SudQuechee

PM.

1. 45--Paur drone| 7h

1

AML

00— Pour la mak
venant de l'Ouest,

», AL
8.(a— Pour la malle al- | 2 h.06o—Pour Is train
laut à l'Uutat, éclair venant de l'Ouest,

7. h, 00—Four lo train
mixta venant de Rich.

| mond.
Voyages intermédiaires pour le {ret

éclairallactA l'Oucat.

ma
ss.

LIGNE DE TRAVERSE ENTRE QUEBEC
ET LEVIS
 

TS BATEAUX TRAVERSIERS connectant aves
les trains sous montionnces (le teuspsie p.enet

tant) quitteront :

QUEBEC, | LEVIS

Pour 1'Iutercoloninl

MM. AML
7. 45 Malle pour Italifax 6.00 Trains mixtedela

Raccommodement à R. du Loup,
R. du Loup,

. M.
2. 00 Matle de la R. du

up. Loup.
4. 45 Accomodaticapour 7. 45 Male d'Ilalitaze

RR. du Loup

Pour Ic Quebec Centraî

M. P
2, V0 Malle pour la R. du

x |

PM.
2. 15 Express pour Sher-

A. 3h
7.0 Express de nuit

brooke.
Mixte pour St

Je Sherbrooke.
2 30 11,00 Mixto de {F

Joseph, Joseph,

8. 30Express de nuit ‘2. 30 Espress de Shes
pour Sherbrooke, Icke,

 

les mêtnes que le dimanche.

 

L'union fait la Foree

Cela est particulièrement vrai dans l'union ou la
combinaison des huiles végétales qui formeut le

SIMSON'S LINIMENT
Son pouvoir curatit dans les cas de rhumatisme

douleurs dans Je dos, névralgie, mal de gorge,eto.
8 été amplement prouvé.
M. James Avery, de Mallorytown Leeds, Ontario,

nous écrit :
* Peu de temps après avoir yo votre agent l'hiver

dernier, mon fils s'était Jonnétn tour de reins, mais
n'y fit beautouip attention sur le moment. Il
souffrit beaucoup pendant une semaine. Ce n’est
u'après avoir du LINIMENT SIMSON que la

douleur disparut on vingt-quatre heures Jo lo

  
roçomipandeDonucourects.a nr

Manutscturé par BROWNDROS, & Co., chimiste

 

 LIGNE SAINTE-ANNE

 

11 Lalssera Québec tous les jours
A partir de LUNDI, % JUIN courant, le vapeug

DISOTHERS voyagera comme suit :
Mépart du quai Champlain À 63 h. A, M, excepté

les niardt et samedi, jours auxquels le dé de
Québec aura lieu dans 1a joutnde «t wnivant la
unrée. .
‘Tontes soviétde religionues et civiles, qui voudrond

orgatiisur des pourront crzager Ce va
peur à de conditions avantageuses en wiulressont
au CAPITAINE du es BERULE &Aod où ; ©
CURL INARD, ¢ploler, Basse-Ville, Quebec, %

Par ordre,

Capt. ELTLAR FORTIN,
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SOMMAIRE DES ANNONCES

Photographie.—Jos. Beaudry.
Avis.—Henry A. Bedard. Co
Podles, Fournaises.—Demers & Riverin,

Academie de Musique. .

LA JUSTICE
QUEBEC, 8 OCTOBRE 1883

 

 

 

Sir Richard Cartwright porters la pa

role à ses électeurs do Suuth-Oxfurd vers
le 156 do oo mois.
—

M. Faucher do Saint Maurice a écrit
à l'un de ses amis qu'il était sur le point
de partir de France pour allur en Afri-
que. Il visitera probublesacut l'Algérie,

la Tunisie et l'Esypte.
rer

Le Freeman de Kingston, o:zane pu-

blié par un pritre sous Vail des évdques,
demande fortement entrée d'un Cana-
dien-frangais dans le gouvernement Mo-

wut, cn remplacement de l'hon. M, Par-

deo.
reer

Commo  l'indiquent n°8 dépêches,

Thon. M. Gagnon, secrétaire provincial,

a été réélu, samedi, pour la duuxicme
fuis, président de ls Chambre des No-

taires de la province de Québue.
I y à au-delà de sept cents notaires

dans la province ; et ce témoignage d'us-

time et do considération rendu à l'huno-

rable secrétaire proviticial a d'autant

plus do valeur qu'il est completeanent en
dehors des usages de Ia Cluanbre d'ac-

corder un deuxi£ine terme d'eflice à son

président.
Ce titre n'est nullement inférieur à

celui do bätonnier général de la pro-

vince. si ardemment convoité par tous

les membres du barreau.

L'hon, M, Gagnon voudra bien accep-

ter nus félicitations sur l'honneur qui lui

u été conféré ; nous félicitons aussi la

Chambre des Notaires de ce qu'elle a su

recunnaitre que dans M. Gasnon celle
trouve un chef dont la valeur et le pres-

tige pretent a cette institution un nous

vel éclat.
res

Justice a qui de droit

Nous ne nous cntendons pas Loujours

avec ln Gazetic de Montréal. Nous nous
trouvons mème assez souventaux antipn-

des du principal organe conservateur an-

glais de lu province ; mais les divergen-

ces d'opinions politiques qui nous sépa-

rent de notre confrère, ne doivent pas
nous empêcher de lui rendro justice lus.

que l'occasion s’en présente.

C'est donc avec un véritable plaisir
que nous reproduisons l'article qu'il a

publié pour nous défendre contre cer-
tains de ses compatriotes qui, tout en

s'accordant avce lui pour blamer le

mouvement national, ditlérent de lui en

ce sens qu'ils enveloppent toute notre

race dans une haine coumune.

Non seulement Li Gusrtte a conservé

pour nons des trésors de tencrerse,qu'el-
le tient à In disposition de ceux des né-
tres qui savent tout sacrifier au dir de

plaire à sir John A. Macdonald, mais il

cest évident que, suns la politique qui gà-

te tout, elle serait tentée d'avouer que

les préjugés de race n'ont cu rien à fai-

ro avec les protestations indimées d’u-
ne population irritéo par les atrocités

commises au Nord-Ouest,

L'upinion des nationaux sie cette

question a été partagde jar un ussez

grand nombre d'Anglais éminents, pour

qu'on n'ait pro le droit de supposer que

nats ewssions ad ditrennnent si Riel

n'eut jus partagé nes croyances et s’il

eut cté d'origine britannique.
Nous n'avons jemaie r'etimé po nries

nétres des privilèges où des inmunités
spéciales. Si nous l'eussions fait, nous

n'aurions pas eu l'occasion de nous ré-

jouir des nombreuses adhésions qui nous

sont venues de la part des Anglais et des
protestants qui se sont donné la peine

d'étudier la question. Nous avons de-

mandé justice égale pour tous. On nous

l'a rofusco pour pla'e. i une organisation

dont lo caractère agressif est devenu

proverbiaL Nous avons protesté comme

c'était notre druit. Onpeut différer d’o-

pinion avec nous sur la question de sn-

voir si la révolte du Nord-Ouest n été

provoquée ou non, ct si les moyens de
répression dont on s'est servi étaient

justifiables ou s'ils ne étaient pas, mais

onu'apas le droit de nous imputer

d'autres motifs que ceux qui doivent

guider Ics électeurs chargés de se pro-

noncer sur Ia conduite de ceux qui les

gouvernent

À notre point de vue, le cabinot fédé-
ral s’est renduindigne de notre confiance.

Nouscritiquons sn conduite comme c'est

notre dovoir de le faire, et les véritables

démugogues sont ceux qui, pour so

faire uno arme contre nous des pré-
jugés qui ont provoqué les deux ré-
bellions du Nord-Ouest, nous accusent
de fanatisme dès que nous osons inter-
pellur les fuuteurs de ces troubles et leur
demander compte de leur mauvaise ad-
ministration,
Co que l’un est convenu d'appeler le

mouvement national fait honneur à uotre
race, ot c'est nous faire injure que de
«ouloir nous excuser auprès do nos in-

pulteurs, en prétendant que cctto géné-

reuse protestation contre l'arbitraire est
Le fait do quelques démagogues.

Con restrictions faites, nous nous son-
tons parfaitement à l'aise pour remer-
cler notre confrère des bonnes paroles
que nous roproduisons ci-après :

“ L'Evangelical Churchman prend la
Gazette à partie parce qu'elle a osé diffé-
rer d'avec lo professeur Goldwin Smith
sur lo courant de l'opinion publique et
des nspirations des Canadiens-Français
de cette province. Le Churchman ne de-
vrait pas oublier que, vivant au milieu des

iens-Français, les ayant pour voi-
sins, pour coopératours dans diverscs en-
treprises d'intérit général, ayant avec
eux de fréquents rapports sociaux, nous
sommes plus on état do connaître Ia vé-
owar oe sujet que lui ou le professeur

Ce * Quanti ce dernier, tout le monde

  

sait que c'est un homme rempli de pré-
jugés ot que su proso n'est souvent que
le résultat do ses rancunes. Ce qu’il con-
nait des Cunadiens-français, il l'a appris
par ricochet, ou do la bouche de geus
10atiles. Une bonne part de ce qu'il dit
sur leur compte, comme pouple, scrait
tout aussi applicable à Ontario. Car,
comme beaucoup d'éerivains du Haut.
Canada, il prend des rapports compilés
il y à cinquante ans, pour uno descripr
tion oxacte des Canadiens français de lu
province do Québectels qu'ils sont au-
jourd'hui.

** On no tient aucun compo des  pro-
gres de l'éducation, de la inutiplication
des moyens de transport qui mettent les
endroits les plus reculés à quelques hou-
res do distance des grandes villes, de
l'organisation des associstions agricoles,
des expositions régulières dos comtés, en
un mot d'une révolution complète, in-
tellectuclle ct industrielle, révolution
dans laquelle les Canadiens-frangais ont
leur part, tout commo leurs compatriotes
de langue anglaise. .

** Avant d'entreprendre do renseigner
Ontario ou lu Grande DPretagne sur la
condition de la province, M. Goldwin
Smith devrait visiter ses institutions
d'enscignements-—Laval avoc sus étu-
diants anglais, McGill avec ses étucliants
français ; 603 collèges classiquez ct indus-
tricls ; ses académies ; ses écolesmodeles
et élémentaires ; ses instituts spéciaux
come I'Ecole Polytechnique ot une fou.
le d'autres qui Ja place au rangs des pays
les avancés do l'Europe.

** Qu'il aille oxaminer, dans les maga.
sins de l'Instruction publique, les livres
qu’en donne en récompense dans les
éejes—et qui comprennent les chefs-
d'œuvres de In littérature canadiennie-
française, poésie, roman, histoire, arché-
vlosie, science, philosophie—ia plupart
le fruit d'un domi-sitelo de développe-
ments intellectuels, et nlors il pourra
donner cours à su rhétoriquo déduigneu-
se, ”

Ce qui précede déveto chez l'auteur

de Particle en question une impartialité
ct un talent d'ubservation malheureuse-

ment trop rares chez les écrivains anglais

qui s'uccupent de nous. On croit recon-

taitre chez lui un vif désir do présenter

les choses sous leur véritable aspect,

Malheureusement, l'esprit de parti re-
prend lo dessus, et le confrère nous

prouve un pou plus luin qu'il no s’est

pas complétement débarrassé de cette

manie de dénaturer les faits, qui sen-

ble s'emparer de tous ceux qui écrivent

sur notre compte. Voici ce qu’il dit et ce

qu’il aurait pu avantageusement retrau-

cher de son article :

‘* Mais ce qu'il y a do plus injuste dans
les critiques do M. Suuth, c'est qu'il
adresse iv toute une population des re-
proches qui ne peuvent s'appliquer
qu'aux dires ct aux actions de quelque;
rares démagaques sans scruples. Ce mou-
vemont désagrégeant qu'on a appelé na-
tional, dans lequel M. Goldwin Smith ne
voit qu'une déclaration de guerre de race
a été inaginé par quelques Lireurs de fi-
elles pour donner une raison d'être à Ih
plus étrange des coalitions. Müme com-
me cri de ralliement au parti, on n'en
fait usage que dans les coins obscurs, de-
vaut des auditoires spéciaux, comprenait
le classe la plus ignorante de la popula-
tion, tout comme on pourrait agiter le
spectre du protestantisme devant cer-
taine populice d'Ontario.”

Les quelques démagoques suns scrupules
sont l'immense majorité de la pro-

vince.

M. Goldwiu Suith a certainementtort

du croire que le mouvement national est

ln déclaration d'une guerre de race.

Seulement les quelques tireurs de ficelles

dont parle In Gazelle ont cu Lientéot fait

de lâcher le mouvement national pour

retourner dans le giron du parti tory.
Nutro confrère appelle le Champ de

Mars un coin obscur, une assemblée de

50,000 hommes, un auditoire spécial et

la totalité de la raco franco-canadicnne,

la classe la plus ignorante de la popula-
tion !

Ce n'était pas la peine de nets défen-
dre contre ceux qui nous calomnient,

puisqu'il avait l'intontion de nous décer-

ner un pareil compliment.

La Gertie, honteuse sans doute de cet

accroc à la vérité ct veulint prouver

qu’elle n'a pas dit un éternel adieu au
bon sens, continue comme suit :

‘Vouloir attribuer À cette province
dus dessins hostiles à la confédération ou
a la domination anglaise, à propos du
castorismo ou du nationalisme, c’est
donnerla preuve de la futilité des obscr-
vations sur lesquells sont basées sus re-
marques.’

C'est ce que nous avons toujours pro-
tendu.

La Gazelle semble avoir parfaitement

saisi le sons large du mot national.

Tl n’y n pas de tableau sans ombre.
Voici une phrase qui remplit almirable-

ment lo rôle de repoussuir :

“Îl est encore plus injuste de repro-
cher à cette province ls politique de ré-
pudiation de M. Blercier ; clle a provo-
qué ici des protestations plus vigoureu-
ses ot plus indignées qu'en Angleterre
même.”

Eh, oui ! D'autant plus vigoureuses et
d'autant plus indignées qu’elles n'étaient

pas sincères ct qu'elles avaient pour uni-

que but de perdre un adversaire politi-
que.

Nous avons commencé par lo conunen-

cement ; nous allons temminer par la tin.

C'est assez naturel. Notre confrère avait

bien cummencé ; il devait bien finir,

Sculement, pour une fois il a fait entire
le proverbe, In medio stat virivs ;

** Le Churchiman qui hase touto son
argumentation sur les diatribes de M.
Smith réveille la question endormie de
l'antipathie religieuse. Il répète co qui a
été dit à satiété de l'influence du prêtre,
de l’osclavaze dans lequel vit ls popula-
tion, et de l'ignorance dans Inquelle elle
cest plongée.

‘* D y a quelques annéos le rédfcteur
d'un autre journal religieux qui avait
consacré ses talents à combattre l'igno-
rance et Jus superstitions des Bas-Cann-
dicns, eut occasion un jour de visiter la
province. Alors il vit do ses youx, en-
tendit de ses oreilles ct tuucha de zcs
mains, et lo Canada-français qu’il avait
AMIS SOUS secs sons était un pays tout
différent de celui auquel il avait autre-
fois prodigué tout son mépris. 11 admit
franchementqu'il avait combattu un
ennemi imaginaire.

“ Quo M. Smith et lo Churchman cn
fassent autant.”

Que la Guzette se donne la poino d'étu-
dier le parti national avec autant d'im-
partialité qu'elle semblo en avoir misa
examiner notre état social et, si elle veut

être loyale, elle admettra, elle aussi,
qu'elles combattu un ennemi imagi- 

 

naire.

 

 

LE COMMERCE DE BOIS

Le 17courant doit avoir lieu une grande
vonte do cantons de bois, dont la mise

en disponibilité intéresse fortement tous
les grands industriels qui se livrent à
l'exploitation de nos ressources foros-

tières, Elle comprendra à peu près tout
lo bois du service qui pourra être utilisé
d'ici à longtemps.

Il importe que nos marchands de bois
profitent decctteaubaine. Parcillechance
ne s'offiira pas de sitôt. II est à espérer

quo les prix seront élevés et rapporte-
ront une Lonnc recetto au département

des Torres du la Couronne.
Le coinmorce de bois ost très proxpère.

Les Lois do construction commandent

actucllement ‘es prix qui excédent do

25 pour cent tout ce qu'on a pu ohtenir

de micux depuis de longues aundes.

Cette tendance à la hausse semble de-
voir so maintenir ct coux qui tiennent à

réaliser de beaux bénéfices feront bien
de ne pas manquer l'uccasion unique qui
#0 présente.

rer

Les chevaux

Um a Tu laliste des prix accordés aux
oxposants du emnté de Bellechasse In se-
iuune derniere. On à dû remarquer aussi
le sucecs remporte par ceux qui s'uccu-
pent de l'élovage des chevaux.
Depuis quelques annés les cultivateurs

somblont plus soucieux à propus de l'élo-
vage des chevaux, et fe publica pu ad-
mirer à cetto dernière exposition des
races supérieures, et cula guâco à l'esprit
d'entreprise de gens qui ne regardent
pas do faire des sacrifices quand il s'agit
d'améliorer les races.
Mentionnuns en passant le célèbre

cheval producteur Lderard Hunlasn, pro-
priété de notre concitoyen M. Gi. Roy,
de Leaumont. On à pu constater quo les
poulins do l'année qui ont remporté les
1, 4, 0,7. Bet Vince prix sont tous des
poulins provemant &'Edward Hanan ; le
Se prix d'un poulin provenant d'Alleen
Loy. Quant {i ceux d'un an, co sont nussi
les pouling peovenant &'Edward Heda
qui ont reinporté les ler et 20 prix,

—AO

NOTES COMMERCIALES

(Mu Moniteur du Cemmerce)

 

A Kingston, le prix du pain a monté i
= …21.70 la douzaine.

 

Les primes payées l'un dernier aux
pécheurs canadiens ont atteint SIDU,-
000.

En France on fait beaucoup uzaze des
ponnnes de terre bouillies pour le net-
toyage du linge,

 

Les fabricants de conserves de poisson
du Maine, vont avoir une saison très
fructueuse cette année,

 

De mauvaises nouvelles nous arrivent
de la récolte des poinmes de terre dans
I'ile du Prince. Edouard,

 

On calenle que la reolte du Llé sarea-
zin dans Vile du Prince-Edouard  don-
nera un rendement de 1,000,000 de ni-
nots,

Un nouvel usage a été découvert pour
le mica, Une feuille mince de ce miné-
val est placéo dans la semelle des chaus
sures, au dessous de la semelle intérieu-
re.  L'élasticité et l'inperméahilité du
mica remplit le but que l'on se propose
de moitre La chaussure à l'abri de lhu-
inidité,
Hyanu Caunda d'immenses quantité
de mica de couleur foncée ‘qui ne peu-
veutétre employées pour les protles ct
quil ainsi pourraient être utilisées,

 

À Toronto les fèves blanches ont fait
leur apparition sur le marché et sont en-
luvéos iv des prix variant de S1.50 à $1.70
le minot.

Des avis du marché de Boston infor-
nent que los fèves y scrontiä hon prix
pendant la prochaine saison, attendu
que l'on y prévoit une bonne demande
européenne.

Le nombre des vaches lnitières aux
Etats-Unis d'après la dorniére statistique
suviait de 21,000,000, exigeant pour la
saison d’¢té 1 million d'acres de terrains
a paturages. Elles produisent en total
7,350,000,000 de gallons de hit dont
4,000,000,000 sont convertis en heurre
et en fromage et le reste distribué aux
GO millions d'habitants du territoire
américain. L'an dernier, les produits de
literie ont produit 2500,000,000 aux
Etats-Unis,

Une enrgaison de 997 tèto de bestiaux
s'est venduecesjours durnicrai Aberdeen
en Ecosse,au prix moyen do £l4,4sGdpar
tite, suit à jieu près 14 8 par tôto de plus
que la dormiére vente. Le total produit
s’est élevé à £5617. 15s.— L'exportation
des bestinux du Canada prend des déve-
luppemouts considérables,

EN DIFICULTES

Jos, St Jean, boulanger, a fuit ces-
sion.

F. Laroche, marchand de chaussures,
ici, a fait cussion.

Mmo DM. Atchison, magasin de fan-
taisius, à Ottawa, à fait cession.

E. Murphy. hotelier, ruo Notre-Da-
me, ici, n fnit cession aves un passif de

,000,

Alph. Gravel, épicier ici, a fait ces-
sion avec un passif d'environ 83,000,

Kont & Turcotto annoncent aujour-
d'hui la vente des effets do l'actif de
J. A. Rivpel, entropreneur, ici.

 

Mme Jas. Geo. Bryson, magnsin gé-
néral, a Fart Coulonge, a faitcossion
avec un passif de 83,5600 environ.

M. C. Desmartenu à vendu le stock de
P. Ricard, marchand de Conticooke à
74 c.dans In pinatre ct les dottes do livres
à 32 c. ct demi.

H. A. Gagné, qui avait cessé d'être
commis pour s'établir à Frasorville cn
mai 1887 avoc fort pou de moyens, a fait
occasion,

Kent & Turootte ont été nommés cu-
rateurs & la faillite do Raoul Dufresne
de Bedford ot Montréal. Une liste ré-
visé des créanciers fait voir un passif do
252,000.

Gratton et Cie, marchauds do graius

fads Te ta

 

ot de farines, Montréal, une société
composéo du père et du fils, à fait ces-
sion. Il y a longtemps que le père est
dans les affaires, mais il n'a jamais cu
benuooup de succès.

 

Kent & Turcotte, ont vendu le stock
et les dettes de livres de  Labissonnière
et Lanouette de Batiscah à 73h ct 00c.
reapectivoment dans la piastre. Ils ont
Aussi disposé du stock Etienne Mil-
lard de Ste Cunégonde à 50c. duns la
piaatre,

Jérômo Dangeville Tellier, lomarchand
do Sorel, si bien connu, associé de la
nuwison Toller, Charland & Cie, qui a
fait cession ces jours derniers à été ar-
rôté à la demande de MM. L. Chaput,
fils ot Cie., sous accusation d'avoir obte-
nu des marchandises sous de faux pré-
textes,

Clerk, Torroux et Cio, marchands de
modes en gros, Montréal, ont fuit ces-
sion avoc Un passif d'environ $15,000 à
la demande do Dupuis, frères, créanciers
pour 810,300, Ou se rappelle qu'ils fuil-
liront il y à quelques mois ct cumposè-
rontà 60cents. Malgré beaucoup de
travail ot do soins ilsdurent céderdevant
Finsuftisunce du capital,

Lozendro ot Loblanc, magasin géné-
val à Knmouriska, ont fuit cession avec
un passif d'environ $5,000, réparti entre
50 créanciors d'après lourliste ; los plus
forts étant Thibaudeau,frére & Cic.$305,
N. Rivux & Cie, $335, Gauvreau, Poitier
& Cio. 8303, Jos. Amyot ct frère $195,
Leclerc ot Larochello $125, Croteau ot
freve 8212, A. B. Dupuis $172, Alfred
Loivin £107, tous do Québec—et Isracl
Dumais $260 ot Th. Labrie S200 ; ces
derniers de Kamourasku.

 

Jules, B. Furtin, marchand tailleur
rue Notre Dinne, s'est volatisé, il est in-
trouvable pour le moment, M.J.R. 'Fli-
Lbaudeau, un des créanciers, a fait une
demande de cession, mais lorsque les
huissicrs se sont rendus pour la signifier,
Fortin était parti, son magasin était fer-
mé et uue parti du stock avait été enle-
vie,
 

DERNIERESDEPECHES
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AFFAIRES D'ERLAFDE

Opinion de Jobn Dillon sur la question

agraire

 

Londres, 7 octobre.—M. John Dillon
à écrit une lettre sur la question agraire
cn Irlande. Il dit dans cette lettre :
‘ Los événements récents ajoutent

un nouveau courage aux évinceurs. Los
p'illeurs de loyers qui, le printemps der-
nier, étaient complètement battus, sem-
blent maintenant avoir un nouvel espoir.

** Les tribunaux agraires deviennent
rapidement des parties de la machine à
opprimer des fermiers pour lesquels ils
sout un leurre.”
M. Dillon dit que bien qu’il re-

wenne des forces son état actuel l'oblige
it prendre du repus.

Dublin, 7 octobre. — Six milles per-
somnes assistaient à une assemblée qui n
cu lieu aujourd'hui sur l’héritage de lord
Dufreynes, comté de Castlereagh. 1100
avis d'évictions y furent dernièrement
signitics.
Des discours furent prononcés par

MM. Sheely, Cox ct autres parnellistes
au parlemunt. On dit qu'ils ont conscillé
aux fermiers d'avoir recours au plan de
campagne et ils ont recucilli la moitié
des souscrip tions, :

LES SOCIALISTES

Tune expulsion

Sruxolles, 7 octobre.—M. Chauvières,
conseiller municipal de Paris, est arrivé
en Belgique aujourd'hui, pour s’enten-
dre avec les socialistes, à propos de la
réorganisation de la sucicté internatio-
nale.

Les autorités apprirent le but de sa
mission et a son arrivée à Jumetz, il a
Été arrété et il reçu ordre de quitter lo
prays.
Les ouvriers de Jumetz ont fortement

protesté contre l'expulsion de M.
Chauvières, mais lours protestations ct
appels à la justice ont Été sans buccis
aucun,

Les troubles au Zauzibar

Lemdres, 7 octobre.—Los naturels ont
informé les agents britanniques au Zun-
zibar que los difficultés nvee les alle-
mands sont dues a ce que ces derniers se
mêlent dans les affaires des indigènes
inutilement ; que les diflicultés sont pu-
rement personnelles et dirigées contre
ln compagnie allemande de l'Afrique
Orientale ; qu'on ale plus grand res-
pect pour le gouvernement allemand.
Les agents déclarent que la rupture

actuelle cause au commerce une stagna-
tion et au sultan du Zanzibar des pertes
considérables. Le gouvernement alle-
mand ferait mieux de prohiber le cum-
merco do ln compagnie d'Afrique et en
la forçant h agir avec justice à l'égard
des naturels

La crise sur le ble

New-York, 7 octobro—On croit géné-
ralement maintenant que *¢ Old Hutch ”
n'est pas le seul au fond do la crise sur
lo blé de l'ouest, Chicago. Addison Com.
mack et Cudaly, ce dernier représentant
des maisons de New-York, ont, croit-on,
aidé à linusser les prix. Ondit quo ‘Old
Hutch” a écoulé In scimaine dernièro 6
millions de minots do son approvisionne-
ment. La hausso d'hier est attribuée
aux munipulations do Commack et Cu-
daly.

La France na Tonkin

Paris, 6 octobre—Lo gouvernement
frangais a obtenu du roi Annamdeux dé-
crets. Le promier cède à la Franco les
distrits comprenant les villes do Hai
Pliong, Hanoi et Tourane avec uno gran-
de partie du territoire vuiain. Il accorde
aux français tous los droits sur ces dis-
tricts.
Le second déclaro quo touts In pro-

priété française dans tout le Tonkin et
es ports sora sous le contrôle des lois
françaises ot quo les aujets français au-
ront le droit de posséder leurs funds cn
usufruit et aoquérir dus propriétés n'im-
porte où on Annam, mais quo cos pro-
priétés seront sous le contrôlo des luis
annanmites.

Emin Bey

Berlin, 6 octobre.—L'expédition orga-
niséo pour aller au secours d'Emin Dey
n'abandonnio pas son entroprise. Le Dr
Petors cspèro obtenir des souscriptions
au montant de 1,000,000 de muarcs
($220,000) apros la rentréo du roichs-

“fo licutenant Wisoman déclare que
Pexpédition, après avoir quitté le Zanzi-
bar, se rondrn par l'ancienne routo des
caravanes À Ugunda ot Unyore. Les na-
turels de cos endroits ne sont pas bolli-
queux. Do plus, cotto routo est poupléo,
habitée, l'eau ot los autres provisions y
sont en abondance.

Vienne, 7 octobre. — Un comité doit
prochainement pe formé en cette ville

wo, o l'expéditionallant au socours
akinBuy.  
 

DE PARTOUT

Boston, 6 octobre. — Le capitaine Vi-
ley, du steamer Lorenzo, transportant
dos fruits entre cotto ville ct 1a Jamni-
que, a été arrêté dans cotte dernièro îlo
et soumis à d'odieuses indignités. Onlui
a, sous prétexte do violation do lois de
douane, imposé uno pénalité de $500,
Les autorités à Washington ont eu lour
attontion attirée sur cc fait.

Washington, 6 octobre.—Le socrétairo
Fairchild a racheté pour $3,045,000 de
débentures.

St Pétersbourg, 7 octobre. — Lo gou-
vernement a autorisé la banque impé-
riale à faire uno nouvelle émission
de 812,000,000, eu billots temporaires de
crédit garantie pur de l'or appartenant à
la banquo.

 

Bulletin Maritime

6 octobro.

Stoamers arrivés aux ports étrangers.
Steamers arrivés à venant de

Ttal Loncr:s New-York
Bothnia New-York Liverpool
Umbria se +
Rotordam Rotordan Now-York

ka ot Liverpool
Franco o Londres
La Normandie  * Havre
Oregon Quéthso JAverponl
Lake Superior _ te
Circassian “ 66

 

Le steamor Oregon venant de Liver-
pool est arrivé hier matin à 7.45 dans
notre port,nyunt à son bord 21 pussazers
de chaunbro 29 intermédinires ct 14 d’en-
trepont.

Le steamer Cireassian venant do Li-
verpuol avec 39 passazors de chambre 59
intermédiaires ot 168 d'untropont,est ar-
rivé dans notre port & 11.30 m. an
hier.

Lo stemuer Canopua parti de Mont-
réal pour Liverpol est arrivé à Quecns-
townlo 6 du courant ayant perdu pen-
dant le voyage quinzo bêtes à cornes,

On nous informe qu’un stcamer est
vonu en collision avuc un bateau do M.
Thom près du Platon, samedi. Le La-
toau n souffert beaucoup do dumuiages,
paraît-il,

Le steamer Lako Superior venant de
Liverpool avec 34 passagers do chambre
32 intermédinire et 71 d'entrepont.

La gotlette Mignonctte a 6té placce
samedi dans lo dock Davie pour êtro re-
parée.

Le steamer Polino, capt. Lachance
venant de St Jeun Terrenenve,est arrivé
dans notre port samedi à 2.30 ct a con-
tinué pour Muntréal,

Lo steamer Daunwall, de la ligmo
Hamsa, est arrivé de Montréal à 5.35 p
mo sumedi ct a continué pour liam.
bourg.

Lo stemmor Cacouna est arrivé do
Montréal à 9 p m samedi cta continué
pour Liverpool,

La barque Hahnemann, partic de Sun
derland le 18 août, est arrivé dons notre
port samedi soir, romorquée par le
Champion.

Le remorqueur Lake, est parti pour
Montréal samedi soir, avec une touée de
goëlette.

Lu goëlcito Ste.-Anne, n° été affrétéo
pour monter uno cargaison de Lois à fu-
seaux, de Ste.-Anne des Monts.

Le remorqueur Anglesea, part pour
Chambly ce matin, avec une touéo de
barges de canaux chargées do bois en
destination des ports aiméricains.

La goëlette No. 4, des pilotes est arri-
vée de In station du Bic, hier matin,

On dit que la barque Yuba, cat arri-
vée à Ste.-Anne, Cap Dreton, pour y
prendre une eargaison de plates, pour
Montréal.

La barque Trida, ost rapportés mon-
tant dans le fteuve.

Les steamers Highland Prince, à 5 p.
m., es Tinsbury, à 8 p. m., tous doux
chargés de charbon, sont passés dans no-
tre purt hier, on route pour Montréal.

La barque Louisa, capt. Christopher-
sen, qui est arrivée samedi de Traon,
avec une cargaison de charbon n eu uno
tres rude traversée. Ilan essuyé do très
forts vents k lost des Bancs ainsi qu’une
sério do très fortes mors qui ont balayé
le pont, brisé ses chaloupes et cmporté
une partie de ses défenses.

Les steamors nous arrivant de Sydney
rapportont qu’on attend aux mines de 3
à 10 navires pour prendro des cargaisons
Jour notre port.

Lo steamer Aline cst arrivé do Mont-
réal, à > m, hier, ct a continué pour
Pictou, C'est son dernier voyage comme
charbonnier pour cette saison.

Le steamer Wylo, avec une cargrison
de charbon, est passé dans notre port à
midi, samedi, on route pour Montréal,

 

A1RivÉS oaxs Notre Port

G octobre.
Barquo Hugin, Andersen, Llanclly, Han-

sen et Schwartz, charbon.

Navire St-Albans, Lindhart, Liverpool,
Wet J Sharples, sel.

Barque Siddarthn, Anderson, Belfast via
Sydney.

—Louisa, Christoffersen, Troon.

—Octavin, Purdie, Shilds.

Str Wylo, Miller, Pictou, pour Mont-
réal, charbon.

—Polino, Lachance, Cow Bay, Ross et
cie, charbon.

Barque Hahnemann, Jefferson Sunder-
land.

7 octobre

Str Lake Superior, Stewart, Liverpool,
H H Sewell, cargaison générale.

—Oregon, Williams, Liverpool, Wm.
Macpherson, passagers ot cargaisun
générale.

—Circassian, Barrett, Liverpool, Allan,
Rae ct civ, passagors et cargaison gé-
nérale.

—Finsbury, —, Sydnoy, pour Mont-
réal, charbon, ’ pi

—Highland Princo, Harney, Sydney,
pour Montréal, charbon.

 

EN CHARUEMENT,

6 octobre.

Providence, 104, Levalléo, Whitchall,
Hon. H. G. Joly, Leclerville.

 

AcQUITTÉS,

6 octobre,

Goëlette Sun Star, Poirier, Natashquan,
patron. .

StrDracou. Tait, Montréal, Henry Fry
ut cie.

Dargo Providonce, Lavallée, Whitel
Hon. H. G. Joly. ’ lh

Dargo do canal J. M Sanderr,
Whitehall, Price Bros & Co.

—D Richards, Richard, Burlingzon,John
Breakoy.

Gundon,

 

DOUANE

Le montant dos droits
dousne de Québec, le 6

ne à la
Letobre, est

de $1,822.63,

 

 
 

PHOTOGRAPHIE
La Philadelphie Photo, Co., ayant vendu à M-

Jos, Beaudry. No. 148, sue Bt, Geor, Cote
d'Abraham, sons negafifs quis ont nits dans
Quebec ef ses environs, co dernier à le plaisir
a1noncer au public en général qu’il est prot A

leur faire des copies de ces néyati'e aux métmes cou-
ditions que la Philadciphle I'hoto, Co.
Toutes personnes qui ne rernient pas satisfaites

des portraits qu'il ont eus pourrii:nt v'adresser à
M, Beaudryqui y o:irra_les reprendre aveo plus
de precision, vu qu’il a ei main tous les instru-
ments nécemaires pour ces sortes d'ovrages, tele
que pour, vue extéricure de Lâtisse, et d'intéricur de
Mmiagusin et de 1ésidence privée, cte., ete,

SEPFCOIALITE
Groupe, Photographie d'eufunts, Cople,

agrandie, Oule au crayon, etc.
Ne pas oull'er l'atelier photographique.

Jos. BEAUDRY,
No. 108, rue St. Georges.

J. loct. Ln,

Huitres ! Haitres!

 

 

 

EN CROS ET EN DETAIL.

Messierirs,

d'ail l'hosn ur da vous annonser qu» je puis four-
nir en fait d huitr 8, tout a qu'il y a de ;1:s choisi
en Muitres N'a pipes et ausres, que je fais vonir di
r:cttanent des Lanos de p.che.

Et par conséquent j'aurai l'avantage do pouvoir
servie le putlic,
Lu gras ct en détail, et ce à dus peix deflant toute

compétition.
Dans l'espoir que vous mie favoriscrez de voire pa

trcuage.
Jui l'honneur d'itre,

Votre etc, etc,
Wit, SAVARD,

LE, lluo Notre-Dame,
LasseVilla,

N. T.-—Les premières IMuitres nous sunt min.
tenant arrivées. Ceux qui veulent en avoir n'aur.nt
qu'à ne donner leur counnande d'avance.
20sept dm E et J

RESTAURANT DE TEMPÉRANCE

KIOSQUE FRONTENAG
Terrasse Pufferin

 

 

MEONU
VIANDES

Mouton froid
Jdamben et Tule

Bus froid

Stake de Lieu!
Lose frais pti

Sau..>1088

PATES

Aux Huit:es

SANDYWECIL

Au Mouton Aux Pontes

Au Jam! an Ala Langue
Au Fromage A la Sardine

CRIME

Lait et Crâême au naturel

CONSERVES DE lOISSONS

Sardines à l'huile

THE ot Caré

HUITRES ! HUITRES ! HUITRES!

Fruits de In saison,
Cigars ct cigarettes,

SPECIALITE
Soupers aux huitres et autres servis eux

Jamilles et aux amis qui voudront se réu-
nir «te kiosque.

A la glace

1. mands, ete

 

 

TOUTES tes LIQUEURS ‘de TEMPERANCE

en vente n ce klosgque

2 PIE REDUXITS
25 sept.— lin.

A VENDRE
Une magnifique propriéts comprenant

maison punsionlicenciée. Grange, remise
ct dépendances, a Ia Station Llobortaun,
Québec Central, ci-devant occuppé par
feu Monsiour Paul Trépanier. C'est un
poste très avantageux pour le commerce.
Aussi une bolle et bonne terre, boisée, en
face do laquello est biti un woulina va-
peur, le tout on on partie, devant être
vendu avant lo lor décembre 1888.
Pour les conditions et renscigne-

mont .
S'adresser a

Dame Veuve TREPANIER.
Rubertson Station,

Québec Central.

 

 

Où à C. Picarn.
10 ruo St Angèle, Haute Ville Québec.

P. Q.
v. j. 28 sopt.1. m.

GRANDE LOTERIE
Atcc l'appeclction de £a Grandeur

l'Archecéque &'Ola,

 

Pour Ia reconstruction de I'Eglise des
Révérends Poros Oblats de Hull, P.Q.
détruito dans l’incencio du 6 juin 1888,
ui consuma le Couvent, l'Ecole,

l'Eglise, la résidence des Révérunds
Pères ct une partiv de la ville de Hull.

TAXACGE

Mercredi, 17 Octobre 1888

AS HELRES P. M,

 

Au cabinet de lecture Paroissicd, à

MONTREAL, Canadu-

AF Vente des Billets ct Tirage opcres par
Ja Lolerte Natioualets,

 

 

2149 LOTS

Valeur totale des Lois

Grosiot  Unimmeable do
£250,000 00

£23,000 00

 

11 est offext au porteur de tout numéro
gagnant de lui payer en espèces le
montant de son lot, moins une

commission de dix pour
cent.

Bet
NOMENCLATURE DES LOTS

   
 

1 Immeuble de.........825,600.00 $25,000.00
1 do snuaus 10,000.00 10,009.00
2 Insmeubles de... .5,000.00  10,000,00
5 do cee 000.00 10,000.00

20 do . 000.00 20,000.00
20 do . 730.00 15,000.00
100 do 500.00 50,000.00
100 Montres de 200.00 20,000.00

d . +.100,00 40,000.00
do cersucssarsrseseB00 25,000.00

1000 Services de toilette........25. 25,000.00

2149 LOTS VALANT - - - $250,000.00
Cout da bles ............ovvvnnnnnns.83.00

d'un cinguierne debifet ... EE)

. Les demandes de billets seront reçues
jusqu'à Midi, le jour du tirage.

Le Secrétaire,

8. E. LEFEBVRE,
Burgau ;

19, Rue St. Jacques,
MONTREAL, Canada.

KR. B.—L'administration de 1a Loteric attire Tat.
tention de ses clients sor les importants change
ments la nomenclature de ves lois et
les informe on même tem u'elle discontinue Is
deuxtème série (Billets de 5es)

VICTOR WARIER,

  wl 9 pour Lavents des billets à Qubbes, ul
demande Notre peu

adresèées, Ko. 83, rueto be
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Grand Union
CLOTHING C0.

Ancienue Maison Laliberto

124

RUE ST-JOSEPI

[24

St=Rech

124

Le plus crand magasin
de Hardes Faites de
toute In Puissance
ail Canada.

Enorme Assortiment
D’HABILLEMENTS POU
ENFANTS,JEUNES GENS
ET POUL IIOMMES.

SPRCIANYITIE

EN HABITS DE TOILETTE
POUR MARIES.

PAR-DESSUS

POUR HOMMES ET EN-
FANTS AVEC COLLEREY.
TES, coupés sur patrons
francais et américains

—

PAR-DESSUS ET ULSTERS
TRES CHAUDS.

PAR-DESSUS LEGERS cu
BLOUSES T'HIVER en
drap et en satins, bordés

Nous garantissons chacun
des morceaux lorsque nous
sommes certains qu'ils sonu
tout laine.

CHOIX IMMENSH DE PA
TALONS, depuis 90 cents
en niontant.

VETEMENTS DE TRAVAIL,

VETEMENTS DE DESSOUS,
en laine.

CASQUES ET CHAPEAUX.

PAR-DESSUS EN PELLETE-
RIES, et un grand assortiment
de VALISES,

—=

N'OUBLIEZ PAS
SI VOUS VOULEZ AVCIR UN

HABIT BIEN FAIT ET BIEN
TAILLE D’ALLER À LA

Compagnie

Grande Union

194-194-14
RUE ST-JOSEPH,
ST-ROCH
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Les cloches deSainte-Claire Nouvelles Locales 3 FEUILLETON DE “ LA JUSTICE”| nu multiple et partir do points
Grando fête hier à Sainte-Claire de = opposés.

Dorchester, ce beau village ui gentiment Service civil IK ( IMC 3 Les chasseurs haletauis cou-
situé sur los bords de ls rivière Etcho- LÜ cxamens du service civil auront raiont toujours en ligne droite,
pin. On allait y célébrer lo baptême
de trois nouvelles cloches destinées à
l'égliso paroissiale. En dépit du mau-
vais tomps, plusieurs de nos concitoyens,
quelques-uns uccompagnés do leurs in-
trépides épouscs, faisaivnt escorte à Son
Eminence le cardinal Taschereau, qui
était assisté du R. P. Bouchard, curé

de Beaumont, dans le train matinal du
Québoe-Central retenu pourl'occasion :
il y avait Yhou. L. P. Palletior, consoil-
ler législatif de Lauzon ; M. H. J. J.
PB. Chouinard, député de Dorchester aux
Communes ; MM. Ed. ct Alexandro
Taschereau, Dr Fiset, de Saint-Sauveur,
ct Mme Fisot ; M. Ferd. Delillo et Mme
Delille ; M. Arthur Drolet ot Mine Dro-
let ; MM. Joa. Gauthier ct Renaud de
St-Roch ; MM. G. 8. Dorval, G. K.
Tanguay, & Vundry ; M. U. Barthe, de
l'Electers,
La fêto a été superbe. Les paroisaiens

go sont portés en grand nombre au de-
vant dus visiteurs, et les ont conduits
daus leurs voitures de la station do
Saint-Ansehue à lour village, qui était
tout pavoisé. Lo cardinal, reçu avec res-
ect par toute la paroisse réunio devant

I: presbytère, à répondu avec uno élu-
quente dignité à uno adresse de bienvo-
nue qui lui à été lue parlo Dr Lusnyo
su nom des paroissicns, ct que nous au-
2ons le plaisir de publier dans un pro-
clain numéro, ainsi qu’un élégant com-
pliment en vers, l'œuvre du jeune ct
distingué curé, lo Révd DE. Apollinaire
Gingras, toujours poète.
La gvand'inesso à été chantée par lo

rév. M. Chabot, vicaire à Saint-Casimir
de Portnouf, ct Son Eminence a lui-
anême douné lu sermon et fuit la béné-
diction des trois nouvelles cloches, qui
masquaient le milieu du chæœur, tout
enrubannées et fleuries comme des mari-
Ces avec de grandes ailes roseset blanches
en plus ; eutro parenthèse trois magnifi-
ques pièce do fabrication francaise, don-
nant le fu sol le avee un son particulidre-
ment gai cb argontin, ct pusant respecti-
vement 1600, 1100 ct 800 livres. uno
est un don princier do l'hon. J. T. Tas-
cherean, ox-juge de In Cour Suprèmo ;
les deux autres ont été données par Mme
Marie Chabot Boldue et M.Piorre Jolin,
un regrotté citoyen do Sainte-Claire,
qui est mort récemment sous avoir le
plaisir d'entondre le joyeux tintement
des nouvelles cloches de sn paroisse.
Nous n'avons pas ln listo cxacte dos

parrains et des marraines ; mais ils
étaient on bon nombre, car l'offrande à
elle seule à rapporté plus de $80, a part
les souscriptions antérieures qui Inissent
à M. le curé, tous frais d'intallation
payés, un surplus de quelque §300 À ap-
pliquer à la restauration de l'intérieur
de l'église.
La fanfare de Saint-Gervais, dirigéo

par son chef le Dr G, Paradis, a pendant
toute la fôte mêlé ses plus beaux airs a
la voix des nouvelles baptisées.
M. lo curé à réuni, après la messe,tous

R0A invités à un magnifique dîner com-
mandé chez M. McWilliams. Le Dr
Lesaze a proposé In santé de Son Emi-
nend®, qui, après y avoir répondu,» pro-
posé celle du curé ; celui-ci a fait à cette
occasion un bijou de discours,ot a porté à
son tour un tonst aux parrains et mar-
rainca,pour lesquels out répondu l'hon.
L.P.l’elletior,les doux députésdu comté,
MM. Chouinard et Larochelle, et M.Ed,
Taschereau.
On a profitor de l'occasion pour admi-

rer les fresques que MM. Gauthier ct
l‘rère, nos habiles concitoyens, sont en
train de terminer à l’intérieurde l’église.
Télles sant superbes cet lours couleurs
gnies ct légères, olive, lilas et or à la
vonte, et plus sévères au lus des murs
imités en cerisior, s'harmonisent parfai-
tement avec le style corinthien de l'av-
chitecturo intérieure. Un jeune pcintre-
décorateur de cette ville, M. G. S. Dor-
val, qui est attaché à la maison Gauthier
et Frère à titre d'artiste-décorateur, a
orné les murs et la voûte de cartouches
ct de tableaux d'un relief parfait : lo
motif principal est un groupe symbolique
dela passion du Sauveur, alternant avec
les figures des apôtres et des évangélis-
tes. Dans l’abside du côté gauche, M.
Dorval n copié avec fidélité Lee mort de
saint Joseph do Murillo, cten faco ila
lui-même composé Le Mariage de lu
Vierge, Limitation des bois ct des mar-
Vres, dans laquelle M. O. Gauthier est
Tui-mime tris fort, complete cot inté-
rieur d'église, l'un des plusbeaux à coup
sar de tout l'avchidivuèse. La chaire
est à elle-même un morceau exquis.
Après Bonuport et Stc-Anne, MM, Gau-
thier et Frère viennent d'ajouter une
bonne note à leur réputation. Nous som-
mes vraiment fiors de voir les ouvriers
de Québec reinporter d'aussi boaux suc-
cus,
Les plans et la surveillance de sos tra-

vaux avaient été confiés à M. G. E. Tan-
guay, un architecte d'un goût sûr et d'un
talent pou ordinaire. M. Franquis (us-
sclin, lo maire do In paroisse, avait I'en-
troprise do Ia menuiserie. Un autre ou-
vrier do St-Roch, BM. St-Piorro, à oxé-
cuté cn un tour de main Popération assex
difficile do l'ascension des clochos, qui so
sont mises de suite à faire vibrer tous
Jes échos de la valiéo de l'Etchemin, pen-
dant quo nous disions adieu à l'hospita-
libre pension Poliquin pour rentrer cn
ville.

 

LA QUESTiON DU PATINOIR

ENFIN REGLEE D'UNE FACON SATISFAR
SANTE

L'assemblédo spécialo générale dos ac
tionnaires du Quebec Skating Cluba cu
lieu & 4 h. p. ra. vondredi au patinoir de
ln Grando Allée. L'assemblée était con-
voquée pour prendre en considération
les propositions du gouvernement de
Québec au sujet do l'enlèvement de
l'édifice nctuel otde l'achat par les autori-
tés do Fomplacoment qu'il occupe. Les
voici : Lo gouvernement offre $15,000
pour lo terrain A la condition que le pa-
tinoir en suit enlové et toutes les hypo-
thèques payéos ; il offro de plus de con-
tribuer pour $5,000 à 1a construction
d'un nouveau patinoir & la condition
qu'il sora placé dans un endroit où il
pourra être utilisé comme salle d'oxpusi-
ion.
D'un autre oôté, le gouvernementfé-

déral cède un emplacement dans un on-
droit convenable ot la corporation de
Québoc s'engage à fournir 8200 pour Ia
construction ot 8200 par année pendant
quatre ans À la condition quo l'édifice
soit cédé gratuitement pour des fins
d'exposition.
Les actionnaires ont accepté ces condi-

tions et ont exprimé hautement leur re-
connaissance cnvers ls corporation de
Quéhce, le gouvernement fédéral, et sur-
tout envers lo Fouvernemont local qui
pr sa générosité éclairée à rondu possi-
le une si importante amélioration. Des

reniercioments sont dus surtout à l'hono-
rallo M. Mercier, à l'honorable M. Gar-
noau ot à l'honorable M. F. Langclicr,
maire de Québo,

 

Confirmation

Son Eminence le cardinal Taschoronu
confèrora, dimanche prochain le Sacre-
ment de la Confirmation à l'église Notre-
Dame de Lévis,

 
 

lieu, lo 13 nomenbro prochain,à Montré-
al, Québec, Halifax, Saint-Jean, N. B,
Charlottetown, I. P. E., Outaousis,
Kingston, Toronto, Hamilton, London,
Winnipeg, Regina et Victoria, C, A.

Nomination

M. J. Pelletier, M. D., de Lévis vient
d’être nommé médecin visiteurs dos im-
migrants.

Noees d'argent

, Mardi in, lo 9 du courant aura
lieu, à S&-Ménand de Warwick, Ia célé-
bration sulennelle des noces d'argent du
Révd Ls. Pothier,curé du lieu. La céré-
monio scra présidéo pur Su Grandeur
Mgr Gravel,

Recet'es du bazar

Les recottes du bazar qui a ou lieu il
& quelques temps à Lévis so sont élov
à la jolie somme de $086.
Le concert qui a étédonné après le

bazar a réalisé un profit net do $225.
Cet argont est dostiné à compléter lo

fonds nécessaire qui devra permettre
de fairo dire uno messe tous les jours, à
perpétuité, pour le repos des âmes du
purgatoire,

Alurie de feu

Uno alarme de feu, sonné à la boîte 10
a appelé es pompiers hier après-midi,
rue Ste-Julie, pour un feu de cheminée.

Meudelhsokn Quintette Cind

Sulounité artistique ce suir, à l’Acadé-
mie de Musique, par lo Mendelssohn
Quintette Club de Boston, Les artisto
qui compusent cette splendide organisa-
tion sont arrivés hier matin et sont des-
condus nu St-Louis. Anton Icling, lo
violoneelliste, et Wilhelm Ohliger, le vio-
lonisto virtuose, ont visité Québec dans
le cours de l'après-midi ct sont émer-
veillés du cachet particulier ot des beau-
tés sans nombre du paysage de notre
vieille cité, Ils lui trouvent un caractère
moyen âge qui les enchante et leur fait
regrettor de ne pouvoir demourer plus
longtemps au milieu de nous. Malgré les
vives instances de plusieurs do nos con-
citoyens, ces artistes ne peuvent se faire
entendre que ce soir, des engagements
antérieurs réclament leur présonce daus
d'autres villes.

Cc soir, 8 octobre

Nous renouvellerons connaissance
ce svir, 8 uctobre, avce l'excellente orsa-
nisation artistique ‘Lo Mendelsoln
Quintetto Club,” de Boston, quo notro
public est toujours lieureux,avec raison,
d'accucillir cordialement. La visite d'ar-
tistes de cette force est toujours uno
bonne fortune pourles villes qu’ils visi.
tent. Ayant tous et chacun un talent
remarquable et uno grande réputation
à soutenir ct à conserver, ils sont forcé-
ment tenus de no se présenter devant un
public qu'avec un programme à la fois
Intéressantet brillant qu’ils doivent exé-
cuter avec purfcction. Outre  l'ex-
quiso jouissanco qu'ils procurent à tous,
ils forment écolo ct donnent aux artis-
tes, aux amateurs ot aux élèves dus en-
droits où il se font entendre une leçon
de virtuosité qui ne pout que rendre d'in-
calculubles services Lou, en dévelop-
runt le goût dans uno direction saine,
’our les élèves surtout, c'est l'illustra-
tion pratique des leçons du professeur,et
une sénnco comme celle-Z contribue d'u-
ne manièro puissante aux progrès de
ceux qui dévouent leurs luisirs à l'étude
de la musique.
Nous ne_saurions recommander trop

fortement à chacun de profiter de la vi-
sito du Mendelsohn Quintette Club à
l'Acadumio de Musique, lundi soir.

Ce soir

Le programme suivant sern exécuté co
soir, à l'Académie de Musique, par lo
Mendelssolm Quinteite Club de Bos-
ton:

1er Parmir:

Quintetto on mi bémol—Allegro vivace.
Mayreder

Mendelssohn Quintotte Club

Cavatino de ‘“La Clémence de Titus”...
Mozart

Mademoiselle Alice Ryan

Fantaisio caractéristique pour violon-
colle ..….….….….….….….….…..... +... .Scrvais

Anton Hekking

Quatuor en ini minour, op. f4......…
Mendelssohn

Mendelssohn Quintette Club

2mo Partie

Fantaisio brillante pour Clarinette...
Bacrmann

Thomas Ryan

Introduction ot Rondo—Capriccioso....
Saint-Sacns

Wilhelm Ohliger

B\Air....…….…............ Bach
b L'viseau-mouche........ Popper

Antoun Hekking
The Proposal.ceesssssscssessscanenne

Strelozki
Mndemoiselle Alico Ryan

Final du Quintette on Do.............
F. Schubert

Mondelssohn Quintetto Club

Pendnnt l'exécution de chaque mor-
ceau inséré au programmo, les portes
oxtérioures seront tenues fermées pour
ne pas oxposer les auditeurs ot lesartistes
au désagrément oceasionné par l’entréo
de nouveaux auditeurs. retarda-
taires sont priés d'avoir l* complaisanco
d'attendre après l'exécution du mor-
ceau pour so rendre & lours sièges. Le
concert commencera à huit heures préci-
ses ; les voitures pourront êtro comman-
dées pour dix heures.
E ct J.

Directeurs cn excursion

Les directeurs do ls compagnie de na-
vigation du Richeliou et d'Ontario, MM.
Alex Murray, présidont ; A. Desjardins,
vice-président ; I'hon. M. McGreevy,
Thon. M. Starnes, H. Beauchemin ot le
capitaine J. B. Labolle, M. P., gérant,
sont partis samedi soir pour Boston,

Hior ils ont voyagé jusqu’à Now-York
à bord des vapeurs de Fall River ot ils
remonteront ensuito I'lludson par la li-
gno des vapeurs d'Albany. Tls prondont
dos notes sur le servico de l'aménago-
mont do cos deux bellos lignes do va-
»ours, et lo printemps prochainils amé-
ioreront los batoaux du Richelieu ot
Ontario.

AVIS AUX MERES

Pour les enfants cruals il n’y à pas do
sirop pour égalor Rob Bonum. C'est
vraimont magnifique, deux gouttos
pour un nouveau-né, quinzo gouttes pour
un enfant d'un an leur funt oublier
lours doulonrs, lours coliques, leur mal
de gencivo etes laissent dormir tran.
quillerrcnt. En vente partout.

On demande des agents

r S'adressor à J. H . FE. Plrimer.Cen-
ue du Pont,
27 soptembre-— o. ot jms

 

 
 

CHEMIN DE FER DE QUEBEC

ET DU

LACST.JEAN
 

ALLANT AU NORD

&00 A M.—Express fouet pour le Lao Faint-Tean
» les jo: atrivau ction

Chauhord55.30 PM. ce
8.30 P. M.—Trainmixte pour la Rivière à Pierre,

tous les jours, y arrivant à 8.45 P, AL

ALLANT AU SUD

4.30 A. M.—Traln mixte de la Rivière à Pierre, tous
les Jours pour Québec, y arrivant à
0.35 A.

10.40 AM.—Expros direct de la Jonction Chambon!
tous les fou pour uébeo, y arri-

. vant 4 0.10 i . ® >
Lest rains voyazerontentre la Jonction Cham-

bord et Itoburval sers le ler Novembre, mais La date
exacte sera annoncée plus taid.
Les trains font  rucondeuwnt À  BtAmbroise

avec les onmibus allant au village Indien, Lorette,
et à la station de Valcartier avec l'omuilus pour le
village Valcartier, ct a Saint-Gabriel avec fe nou.
Yau chemin pour l'établissement de la Rivière aux

ns.
Le feet pour tous les points des districts du Lac

Bt Jean et Sageunayà l'Ouest et à l'Est de 1a Jone.
tlon Chambord, sera enregistré pour la jonction
Chatiborid.
, Les voyageurs pour Ioberval et autres points à
l'Ouest serunt transportés jusqu'au bout des rails,
pendant le completement de la vote jusqu'à Iobur-
val.

I'onr informations au sujet des prix pour les pas-
myers ct des taux pour le fret s'adresser à ALEX-
ANDREHARDY, agont générul, pour les)ragers
et le fret, Québec
Le fret ne sera pas reçu à Québec après 6 h. P, 3K.
Billets de retour de première classe aux taux d'un

8hmple billet, de Québec à touts les stations jusqu'à
la Rivière à Pierre émis les samedis, vidabiles Jus.
“qu’au mandi suivant ct & tows les points au nond de
Ja Rivicre à Pierre, Lois pour revenir par le train
partaut du Lau Saint-Jeau, lundi matin seule
cu

J. G. SCOTT.

Sevrétairu & Uerant.
5 Octobre 1589,

 

  CHEMIN

LE QUEBEC CENTRAL
LIGNE DE QUEREC, RORTON, XEW-YORK

ET LES MONTAGNES BLANCISES

La ligne la plus divecte ct la meilleuro
pour Boston ct tous les points de la

Nouvelle-Angleterre vifi Sher-
brooke et le lac Memplire-

magog,

La seule ligne ayant des chars parlohis et dock ire
entre Québec et Springficld, et Quebec ct Boston
sans transbordement,

Le et après LUNDI, lo 25 Juin prochain, 1cs trains
quitteront Québec.
Exrrrsg—Depart de Québec par le batcan-passeur

2h L5 p.ur., de Lévis à 9 h 46 p.un. Arrive
Ala Jontion ete la Bentice À 1,35 h pan.
arrive à Sherbrooke à 8 h 40 punt, arrivea
Newport, Vt, à 10 h dv pan: arrive à
Huston à 8 h 30am ; arrive a New-York
All h, 40am, .

Char parlor et dortoir Monarch attaché A ce train
de Québec à Springfield, satis transbordement.

d'assaurits. —Lainse Québec par le Latuant-passeur
a sh. 30 pin ; laisve Lévis À 9h, 15 pm.
Arrive à jouctionde la lkhauce à 11 h.
30 p.ut. ; à Sherbrooke, à 4 h. 15 am. ; à
New-York AG h, h3 a.m, ; arrive A Bostun
Afh.pan. ; à New-York à 7 h. LO pan.

Char parloir et dortoir Monctrek attaché à ce train
‘le québec à Boston, sans transtontement,
MixTe-—l’art de Québec par le bateuu-pas-eur à 2 h,

30 p.1n. ; de Lévis A 3 h. 00 pom. ; arrive à
la Jonction de la Beauce à 6 hi, 45 pan;
arrive À St-François à 7 h. 45 pan.

UN TRAIN DE NUIT partim de Lévis à 9 h. 15
p.m., le Dimanche au lieu du Simedi tel qu'ectuelle-
ment À partir du 15 juillet et tous les dimanches
suivants durant la saison,
Ce convoi a des chars Buffets et des chars Dortoirs

 

Monarch pour Boston et tous les endruits de la
Nouvclie Angleterre, sans changument,

Les trains arrivent à Québec:

xbreus--Part do New-York à 4 h. 20 pm ; de
Boston à 7 h. p.m: de Newport à 6 h. 2.10.
et laimse Sherbrooke à 8 h. 15 a.m. Arrive
à Lévis à 7 h, 10 p.mi. ct à Québec jar le
Latcau-passeur à 2 h, 20 p.m.

Char dortuie et partoir atinche a ce train do
Springfield à Lévis, sans transhordiement.
Pasgaoens.—Lalsse New-York AOh, 16 a.m; Boston

A1h.00 pm ; Neuport à 9 hL 00 pm
laisse Sherbrooke à 11 h. 153 p.m ; arrive À
Lévis à 6 h. 40 a.m ; à Québec par le
Tateau-passeur à 7 h, a.m.

Char parloir et clortoir at:aché à ce train de Dos.
ton à Québec, sans transbontement.
Mixte—=HFart de St-Erançois À 6 h. a.m., de 1a Jone.

tion de la Beatice A 7 li. 23 aun, arrive a
Lévis à 10h, 00 aan, ct A Quebecpar lv
batcau-passeur A 11 h. a.m.

Connexions sûres faites avce l'Interrolonial à la
jonction d'Harlaka et à Lévis pour lea passagers
allant sur cette ligne dans les différents points de la
Nouvelle Angleterre.

Trains rapides, pas de ddlai, bean paysriye
raccordements certains,

Le bagage est étiqueté entre tous les androita
Pour billets et autres informations, s'itresscr au

bureau général des Lillets, en face de l'Hôtel Saint
Louis.

JAS. R. WOODWARD,
Gérant-général.

J. II. WALSH,
Géraut dos passacers.
Sherbrooke, 15 juin 1858,

 

PIANGS &
HARMONIUMS

ARTHURLAVIGNE
Editeur de Musique

IMPORTATEUR DE

PIANOS
——ET——

Orgues-Harmoniums
DES CELERRES MANUFACTURES DR

Kranich & Bach,
* Mason & Hamelin,

Lansdowne,
Wheelock & Co,

Baus & Cie,

ete, etc, etc.

ORGUES-HARMONIUMS

———" Eee

Mason & Hamilin,
Hurdett,

Peloubet,
Karn & Cie,

etc, etc, etc.
netruasrents ci-rtesats sont vendus au prix le

PÉÉSRAS POSSIBLE, où à des tormes do paiement
PIANOS et HARMONIUMS de ssconde main, à

louer ou A vendre & prix réduite. l'ianos accordés
et réparde avec soin et sans délai pard'habiles aocor-

MUSIQUE NOUVELLE reçuetoutes les souaines
d'ions vides Etata-Uuis,ohes

A. LAVIGNE.  

(ANCIENNE MAISON METHOT, FONDEE EN 1808)

Successeurs de Beaudet & Chinie
—— COIN DES RUES —

SAINT-PIERRE ET DE LA MONTAGNE
QUEBEHO
+= FABRICANTS DE —

CLOUS ET DE MOULANGES
— ET —.

NEARCHANDS DE FER

GROS ET DETAXI,.
Matériauxde construction, du stuamers et de chemin de fer,

Articles d ingéniours-ntécaniciens,
Fournitures de moulins, du Lourreries et do fromagories,

Articles de quincaillerie on général

PRIX SANS PRECEDENTS A QUEBEC
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ons avons deux Magasins
=600 ——

BUREAU PRINCIPAL

No. 219, RUE ST-JOSEPH, ST-ROCH, QUEBEC
VsA WIATSORT

GHRVAIS & HUD
Va toujours en augmeniant, elle prospere

en vendant des Articles de premiere
classe, tel que

PEATOS:
HEINTZMAN & CIE, HEINTZMAN & CIE., HEINTZMAN & CIE.

WILLIAMS, BELL & CIE, WILLIAMS, BELL & CIE, WILLIAMS, BELL & CIE.
Dominion & Cie, Dominion & Cie., Dominion & Cie.

Masson & Rish, Masson & Rish, Masson & Risk,
SCHIEDMAYER, (AHemand,)

SCHIEDMAYER, (AHemand.)
SCHIEDMAYER, (Allemand.)

AUSSI PLUSIEURS SORTES DIE PIANOS AMERICANS

ORGUES ETHARMORIUMS
WILLIAMS, BELL & CIE, WILUAMS, BELL& CIE, WILLIANS, BELL & CIE.
Dominion & Cie, Brominion & Cie, Pominion & Cie.

THOMAS THOMAS HOMAS
SCHIEDMAYER, SCHIEDMAYER, SCHIEDIAAYER.

MACHINESÀ COUDRE
NEW WILLEAMS, NEW WILLIAMS, NEW VWELLIAMS.

DAVIS [pour famille), DAVIS [pour famille),
DAVIS [pour famille.|

DAVIS [pour sellier,] DAVIS [pour sellier,]
DAVES [pour sellier.]

Tordeuscs, Coffrets de surete, aafe), Coucheltes de for, Pallinsses à ressort, ete,

Tous lex articles que nous vendons sont garantis de première classe et nous invitons le publie à venir
visiter notre établissement afin de constater que mous clisons In vérité.

Plusieurs de nos planes ront faits avec les micilleures actions Irançaises à rép'tition, 1iis Ie tou: le
nos pianos porte une garantie de cing ans.

GERVAISSIIUIDORT
219 et 339, RUE NT-JOSEPH, NT-ROCH,

QUEEBHC.

LA COMPAGNIEMAKUFACTURIERE

E.B EDDY
Alluimeites, Seaux, Cuves,

Pianches a Laver,

Caves, ele, ele, ete.

EN FIBRES PRESSES
LES MEILLEURES ET LES PLUS BELLES MARCHANDISES DU MONDE

Domandez à votre épicier où ils sont on vonto.

BEAUDET, LEFAIVRE & GARNEAU,
QUINCAILLERIES ET FERRONNERIES EN GROS

122, RUE S'T-PAUI,,

QUEBEC.
CETTE MAISON FERA UN COMMERCE GENERAL DE QUINCAILLERIES

FER EN BARRES, ACIER
TOLES ET

    

 

 

  

 

FERBLANCS,
PEINTURES,VERNIS, otc.

AURA UN ASSIRTIMENT COMPLET POUR LA FABRICATION
DES VOITURES

Marchandises recues tous les jours.
Nous invitons apécialemeont los clients de l'ancienne maison BEAUDET & CHINIC
ui trouveront nutro établissement coux avec lesquels ils ont trausigé pendant
e nombreuses annéoa

Agents pour les huiles n machine dec la ‘* lontreal Oil Company.”

 

 

LE TUEUR DE TIGRES

—Je le parivrais presque ; il
est impossible qu'un seul ja-
guar commette autant de dégâts
en moins de huit jours ; il pa-
"ait, d'après ce que m'a affirmé
don lLilario, que près de dix té-
tes de ganado ont disparu.
—Oh! alors, s'écria Quoniam

en se frottant joyeusement les
mains, nous allons avoir une
belle chasse, il est evident qu'il
y a une poriée.
—C'est ce que j'ai supposé, il

faut qu'ils uient des petites
pour s'approcher autant des ha-
ciendas.

in ce moment un rauque
mugissement, ressemblant un
peu au minulement trainard du
chat, troubla le silence profond
du désert.
—Voilà son premier cri d'ap-

pel, dit Quoniam.
—Î est encore loin.
—Oh! il ue tardera pas à se

rapprocher.
—l'is encore, ee n'est pas à

nous qu'ilen veut en ce 1mo-
ment.

- Juan ! el à qui done!
-—livoutez.
Un eri semblable au premier,

mais venant d'un coté oppose,
resonen ce moment à Une
léère distance,

-——Quandje vous disais, reprit
puisiblement le Canadien qu'il
était accouplé.

—dJe n'en doutais pas. Ni
vous ne connaissiez pas les ha-
bitudes des tivres, qui done
les saurait ?

Le pauvre poulin s'était rele-
ve; il tromblait de tous ses
membres ; à demi-mort de fray-
our, la tète cachée entre ses
junnbes de devant, il se tenait
raide sur ses pieds en poussant
de petits cris plaintils.
—lfiun ! dit Quontimn.

vre innocente bète, elle

preud qu'elle est perdue.
-—Jespère que non.
-—-Le jaguar l'étranglera.
—Oui, si nous ne le tuons

pus auparavant.
-—lardi! fit le nègre, je vous

AVOU(ue je serais charmé que
co inalheureux poulin échap-
pat.

—I échappera dit

}

Pau-
Cony

le cha

a.
ah! alors pourquoi l'avez-

vous anend ei /
-—l'our l'habituer au tigre.
—"Ticns, cet une idée, cela :

ce coté?

Non, ne sontrez

inoi, je me charge de l'autre.
- C'est entendu.
Deuxautre ruxissements plus

puissants éclatérent presque en
méme temps.
— ll a soif, observa Tranquii-

le ; sacolere s'éveille, il com-
mence à se rapprocher.
—Bon ! fuut-il nous prépa-

rer

mis hiésiteat ; ils ne vont pas
encore arrivés an paroxysme de
rage qui leur fait sublier toute
prudence.
Le neære qui s'était levé

rassit philosophiquement.
Quelques minutes se passée

rent.
Par instants un souflls de

vent nocturne, chargé de ru-
meurs incertaines, passait en
tourbillonnant au-dessus des
chasseurs et se perdait au loin
comme un soupir.

Ils étaient calmes et immobi-
los, les yeux lixes dans espace,
l'oreille ouverte aux bruits mys-
térieux du désert, le doigt sur
la détente durifle, prêts à faire
face au premier signalo a lenne-
mi iuvinsiblo encore. mais dont
ils devinaient instinctivement
l'approche et l'attaque immi-
nentes.
Tout à coup le Canadien tres-

snillit et se peucha vivement
vers Je sol.
—Oh ! s'écria-t-il en se dres-

saut avec un geste d'anxiété
terrible, que se passe-t-il donc
dans la forêt ?

Les rugissements du tigre
éclaterent commo un coup de
tonnerre.
Uncri horrible y répondit et

le galop saccadé d'un cheval
se fit entendre, se rapprochant
avec une vitesse vertigieuse.

--Alerte ! alerte ! s’écria Tran-
quille, quelqu'un est en danger
de mort, le tigre est sur sa pis
te.

Les deux chasseurs s'élaace-
rent intrépidement sans la di-
rection des rugissements.
La forêt semblait tressaillir

tout entière, des bruits sans
nom sortaient des antres igno-
rés ressemblant parfois à des
rires moqueurs, parfois à des
cris d'angoisse.

Les rauques miaulements des
Jaguars résonuaient sans inter-
tion.
Le galop des chevaux que les

chasseurs avaient entendu pri-
mtivement semblait être dove-

se

 

franchissant ravins et frondric-
res avec une rapidité vertigieu-
se ; la terreur qu’ils éprouvaient
pour les inconnus qu'ils vou-
laient secourir leur donnait des
ailes.
Soudain un cri  d'augoisse,

plus strident, plus désespéré
que lo premier, se fit entendre a
peu de distance.
—Oh! s'écria Tranquille, en

proie à une espèce de vertige,
c'est elle ! c’est Carmela !

lt bondissant comme une bè-
te fauve, il s'élança en avant,
suivi de Quoniam qui pendant
cette course aflolée ne l'avait
pas quitté d'une ligne.
Tout à coup un silence de

mort scfit entendre danle désert
tout bruil, toute rumeur avait
vessé comme par euchantement,
on n'entendait que la respira-
tion haletante des chusseurs
qui couraieut toujours.
Un rauquement de fureur

poussé par les tigres s'éleva, Un
craquement de branches agita
un fourré voisin,el Une masse
énorme bondissant du haut
d'un arbre passa au-dessus de
lu tête du Canadien el disparut;
au même instant un éclair dé-
chira des ténèbres et un coup de
feu retentit auquel répondit
presque aussitôt un rugissement
d'agonie et tn cri d'épouvan-
te.

~~ Courage, Nina! courage!
s'éeria Une voix anale el aceen-
tuée à peu de distance, vous
êtes sauvée !

das chasseurs hätèrent cnco-
re, par un suprèmeeffort d'éner-

trie, lu rapidité, déjà presque
incroyable, de la course, et ils
débouchèrent enfin sur le théà-
tre de la lutte.

Un spectacle étrange et terri-
ble s'offrit alors à leur regards
«pouvantés,
Dans une clairière assez étroi-

te, une femme évanouie était
étendue à terre au pieds d'an
cheval éventré qui se débatlait
dans les dernières convulsion
de l’axonie.

Cette femme olait immobile,
elle paraissait morte.

Doux jeunes tigres accroupis
comme des chats fixaient sur
elle leurs yeux ardeuts el se
préparaient à l'assaillir ; à quel-
que pis de la un blessé se rou- 

seur, je l'ai choisi pour Carme- |
]

alors, je ne mn'oveupe plus de

qu'au ju
guar qui viendra à votre droite,

—Attendez encore, nos cane

 Lait war le sol en rilant avee fu-
reur, et cherchait à bondir con-

ji tre um homme gui, un genou
| en terre, de bras gauche en
avant enveloppé des plis nome
breux d'un zarapé et la main
droite armé - d'un lavee marhet-
te, attendait résolument son at-

; taque.

| Pl rriere cet homme, un che-
vd un cou allongé, les nas-aux

furent. les cribs conchés
| en ari, frsonnmt de terreur
Penrose quatre pieds fortement
are-beute ; un second tigre,
prelotenne sue ba matressbran-
ches d'un mélèse, fisailt des re-

vords ardents sur le covatier dé-
| mouté, en battant Jair de
, qUetie puissante cl'en poussant
+ de sourds intiements,

Cu que nous avons mis tant
ii décrire, ls chasseurs le virent
d'un coup dled; rapide coming

| Féclair, les hardis avanturiers,
| d'un geste d'une simplicité su-
| blite, se distiibuéèrent leurs 10-
les,

Tandis que Quoniam s'¢lan-
cail sur les deux jeunes tigres,
et les saisissant par le cou leur
brisuit le crâne sur le rocher,
Tranquille épaulait son rifle et
foudroyait la tigresse juste au
woment où elle s'élançait sur lo
cavalier, puis se retournant avec
une vivacité extrême, d'un
coup de «ros-e il tuait raide le
second tigre et le renversait a
sus picds.
—À ! fit le chasseur avec un

sentiment d'orgueil en posant
son rill à terre, s'essuyant le
front inondé d'une sueur froi-.
de.

—1Xlle vit, s'écria Quoniam,
qui comprit combien d’angois-
ses renfermait exclamation de
son uni ; l’épouvante soul l’a
fait s'évauouir, mais elle est sau-
vee.
Le chasseur ôta lentement

son bonuet, et levant les yeux
au ciel :

—Merci, mon Dieu, murmu-
ra-t-il avec un accent de gratitu-
de impossible à rendre.

Cependant les cavaliers, si
Miraculeusement sauvés par
Tranquille, s’étaientavancés ver

+ lui.
—À charge de revanche, loi

dit-il en lui tendant lamaiu.
—C'est moi qui suis votre

débiteur, répondit franchement
Ju chasseur ; saus votre subli-
me dévouvment je scrais arrivé
trop tard.

—dJe n'ai rien fait de plus
que ce que tout uutre eùt fait
à ma place.

—Peut-ètre.
re ?
—Lo Cœur-Loyal (1).

vôtre ?
—Tranquille. C'est entre

nous à la vie et à la mort.

| (A continser)

Na
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La prochaine réunion du Congrès

Américain aura liou à Paris, en 1889.

 

 

Los évôques espagnols ont informé le
gouvernement qu'ils convequerunt, au

mois d'octobre, un cungrès cathelique

æciablable à celui qui a été tenu récem-

ment à Fribourr,
pr

Le violents ouragans ont puissé ces

jours-ci sur la mer du Nerd. Des ba-
teaux de pêche qui sont avsvivés dans nos

ports anglais annoncent qu'ils ont perdu

plusieurs hommes.
rer—

La putite-vérole sévit e1 ce moment à

Toronto. Un nouveau cas a Cté constaté.
Eu conséquence le bureau de rantéa

retenu les services de dix inédecins qui
devront pratiquer la vaccination de

UBISON en Liaison,
ms=er-

La notice de Bombay à découvert que

des anaes et des munitions avuient été

vendues en secret aux tribus de la fron-
titre afghane. Quatre Afclans jmpli-

qués duns ce tzafic ont Cté condamnds a

deux ans de prison,
——mn 

Unie dépiehe de Milan, annence gue
des guides sont à la recherche dun ar-

tisto de New-York,

Rudd, qui a disparu, il y à quelques
jours, pendant un voyage d'agremert en

dtalie. On à retrouvé ses truecs jusqu

Trone. Où croit qu'il s'est égare dus les

Alpes.

nome Gon,©

rerr

lives Table

failli avoir
un dénouement tracique à Loudics, Au

lieu de s’clever verticalement en l'air le
ballon fut entrainé daus la divection

d'un arbre contre lequel Baldwin aurait

été broyé s'il n'avait pas eu la présence

d'esprit de sauter à temps, Dans sa
chute Baldwin a cu le poignet fould, Les

autorités ont experi l'intention d'inter-

Le Tel-

graph dit que ce genre de spectacle est

contraire à la morale, qu’il est Larbare

et indigne de gens civitis!s,s

Les (xercises auxquels ve

win avec son parachite ent

dire ces exersices dar gereus,

 
 ___—_——

Le Cure annonce que les cuvriers

sont À organiser un grand Lanquet en

l'honneur de M. Chapleau pour lui ma-

nifester lear reconnaissance. Il ajoute

que M. Lépine sera l'un des héros de
cette fète.

Voilk M. Chapleau forcé de fitor la

cou:\numnation de l'attitude qu'il à prise
dans l'affaire Riel,

Ses organes auront beau mentir pour

faire accroire à leurs lecteurs que l'élec-
tion de M. Lépine est la condamnation

du mouvement national, tout le inonde

suit que M. Lépine a été clu parcequ’il

s'est engagé forme”Tement À condann:r

l'exécution de IG), s'il en a l'occasion, à
la chambre des Communes.

—-—0

Nous isons Cans a J'etrie :

** On a rentarqué avec surprise que la
grève qui s'est élevie paraui les ftaliens
qui travaillent sur lo chewin de fer de
Hercfurd ne s'est pas propazce d'un
Lout à l'autre de la lime.
Seuls les Italiens qui travai

Canada ont cezsé de
paiement.
Les Ttaliens qui travaillaient sur la

portion des Etats-Unis, n'ent pas bou-
yé.
Renscizncimnents pris, 11 paraît que les

Maliens travaillant aux EatsUnis ent
été régulierement payés et que seuls,
ceux qui travalllaient cn Canada ont ete
volés,
Comme In compagnie a i sa “tite cing

américains et deux canadiens MM. Ives,
M. IM, oi Sawyer ex-M, P. P., on voit
que les americains, malins, pour éviter
des troub'es dars leur pays avaient Lien
coin de payer les ouvriers mais qu'ils ne
luiesuient à MM. Ives et Sawyer d'au-
tres ressources que d'appeler les volon-
tuires pour payerles leurs a coups de
fusil.”

  

 

c'aient
travailler faute

en

de

————pm—a

CORRESPONDANCE

Muasizus le rédacteur,

Duns votre compte-rendu des déutré-
rations du conseil de ville, pubiié samedi,
vous dites ce qui suit :

““ MM, Amyot, Pelletier et Fontaine
demandent si la corporation a l'intention
de retenir leurs services pourle prochain
terme de Ja cour du Banc de la Reiye,
daus Ja cause de Ia cité de Quebec contre
l'Armée du Salut.
Ce rappuit ne donnait pas du tout le

sous, ni la nature de la lettre que nous
avous écrite. Le compte-rendu officiel
publié ce anatin, est plus exact sans ètre
abachiment correct.

Voici ec qu'il dit:
“Priscuté une lettre de MM, Amyot,

Pelletier et. Fontaine, avocats, ui infor-
nent le conseil qu'ils ont reçu une copie
de motion ponr un nouveau procès daus
La cause de la Reine contre Albert Brice
et autres (sulutistes) et qu'ils transmet-
tent la dite copie de motion à la Corpora-
tion,fin qu’elle retienne un conseil pour
3uvntrer cause si elle le juge à propos.
Les tete vérité est celle-ci :
Nous avicux été chargés par la corpo.

ratien de conduire Ja poursuite contre
lez Aulutistes Nous avons réussi après
heauconp de travail, à les faire condeun-
ter par le jury, ceurme coupables de
Naisat.ce publique. Notre maudatétait
terinnié.
Cone les Sujutistes cu appellent à ka

coir Cu verdict du jury, uous ne pou-.
vions prendre sur nous de cunduire cette
nonvalle cause, sans avoir d'autres ins-
tüvstions et de nouveaux pouvoirs de la
part de ln corporation. Mais comme
cette dernicro nous avait causé beaucoup
de tronbio pour le quiement de notre
compte, pour la première cause, et
qu'elle ne uous avait accordé qu'un mon-
tant moindre que celui que nous
cousidéric ns avoir le drvit do réclamer
légitimeuzent, nous avous Écrit à la cor-
paretion (que, pour éviter ces ditlicultés à
Fw eur, Neue uc voulions plus agir pour
cile dry cetto causo ot nous l'uvons
avertic d'avuir Aso choisivd'nutres avo
cats,

. Veil le rera de la lettre. rte nous
ATuns écrite.

Vu2 der cués,
Anvor, Peuvenikns & Fustarse,
re.cate

Coustenction

M, Yaul Paquet, Els, pil.te, fait conse
traizc une ragnifique niis:u Jods de
d'église de St Jcan T. O.

‘ ‘est AT, Paul Breton a3 Qaéier, qui
Cizdg) lee ruvaux ds cette saint,
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La France et Titalie

Les etrangers en France

BOULANGER A PARIS

GUILLAUMEA VIENNE
Rome, 8 octobre.—On annonce offi-

cieusemet que le décret du gouverne-
nent franco-tunisien, soumettant les
écoles publiques et privées à l'inspection
des autorités françaises no sera pus nc-
cepté par l'Italie. Les scules écoles ins-
tallées à Tunis sont italiennes. 11 est
dune évident quo lo décret viso spéciale-
mant ces écules. M. Crispi a ordunué
au chargé d'affaires italien à Paris d'in-
formerM. Goblet, ministre des affaires
étrangères, quo le gouvernement italion
est disposé à traiter la question do la
marsière la plus caline et qu’il désire ar-
river à une entente. Si ln France per-
sistait dans sa décision, l'Italie exerce-
rait des représalos en soumottant les
nourbreuses écoles dirigéesà Rome par
des congrégations religiouses françaises
à l'inspection des autorités italiennes.

4 propos d'un decret

Paris, 8 octobre.— Le décret lancé
contre les étrangors résidant à Paris et
demandant que ceux-ci établissant leur
identité, à créé une certaine excitation.
Un grand nombre d’irlandais préférent
quitter l’aris plutôt que d'établir leur
identité,

 

Les etrangers en France

Paris, 8 octobre-- L'inscription des
ttrangers, conformémont au décret ré-
comment publié par le président Carnot,
à communencé aujourd'hui à la préfectu-
re do police. Deux cent cinquante-
six étrangers out déjà régularisé leur si-
tuation,
À la fin do la journée, mille étrangers

étaient venus s'inscrire.
Le dévrot à causé quelque inquiétado

p-rimilesétrangers. Ixaucoup d'entreeux
disentqu’ilspréféreraient paycruneumen-
de plutôtque so soumettreauxfurmulit:s
vexantes qu'on lour impose. Il est pres-
que certain qu'on va plonger d'un mois
le clélai accordé pour la présentation des
documents spécifiés dans le décret et
qu’on recommandera aux maires de ne
us appliquer les règlements d’une ma-
nicre troprigide lorsqu'il s'agira de per-
sonnes honorables et bien connues rési-
dant depuis longtemps en France. 11 est
même probable qu'on se contentera,dans
vo cas, d'une simple déclaration vorbale,
L'un des effets du décret a ét$ de jeter
un pou d'alarme parmi les commerçants
parisiens qui se sont empressés de pré-
senter leurs fractures aux étrangers dans
la crainte quo ceux qui réprouvent la
nouvelle mesure ne partent précip'tam-
ment.

Le projet de revision de 1a constliution

Paris, 8 octobre—ILs Temps dit que In
plupart des invités au diner politique
donné par M. Floquet étaient opposés à
ce que le projet de revision de la consti-
tution fût soumis aux chambres au début
de la session.

Cuillatume chasse

Vienne, & octubre.--L'empereur Guil-
Lunne et le prince héritier d'Autriche
sont aRés aujourd’hui à la chasse au cerf
duns le Lainzer Thiersarten.
À son retour do la chusse au cerf, 'em-

pereur Guillaume à déjeuné au château
de Schœnbrunn. la fait ensuite ses
adieux à l'inpcratrico Elicabeth et, nc-
compaugné de l’empereur François-Joseph
il est allé, en partie de chasse, à Muerz-
zuschlag.
Lempercur Guillaume quittera Muerz-

zuschlag le 10 courant pour se rendre en
Italie.
Le comte Humbert de Bismark a in-

formé un représentant de la Correspon-
dance puliligue que les empereurs conti-
nueraient à se voir chaque année tant
que Ia chose sera possible.
La Nouvelle Presse libre, dans ses com-

mentaires sur Ja visite de l'empereur
Guillaume, s'exprime ainsi : “Le cri de
jvie poussé par toute la nation résonne
d'un bout à l'autre de l'empire. L'ami-
tié et l'alliance do d'Allemagne ct do
l'Autriche-lfongrie sont indissolubles.”
Tous les journaux tiennent le même

langage.
L'empereur Guillaume et lo roi do

Saxe ont échangé des visites à Schæn-
brud.
On dit que l'empereur Guillaume a

refusé do voir le comte Taafe, lo premier
ministre d'Autriche, et qu'il a affecté,
dans toutes les circonstances, de ne pas
remarquer sa présence. Le cumto Taafo
n’a reçu aucune décoration.
L'empereur FrançoisJoseph a donné

au prince Henri, le frèro de l'empereur
d'Allemagne, un commandement hono-
raire dans l'armée autrichienne.

Berlin, 8 octubre, — La Gazelle de
l'Allemagne du Nord ct In plupart des
journaux allemands comparent l'accueil
cordial qu'on a fait à Vienne à l'empe-
recur Guillaume 3 la réception presquo
glaciale de la cour de Russie.

Le gencral Boulanger a Maris

Paris, 8 vctobre—Une foule d'environ
quatre mille personnes 8'était réunie ven-
drodi à la gare do l'Est pour retueillir lo
rénéral Boulanger à son arrivé à Paris.
fe général, voulant éviter une démons-
tration, s’est esquivé sans qu’on l'aper-
çoive pour so rendre à son hôtel où il
trouvera,dit-on, 6,000 lettres quil'atten-
dent ct dans losquelles on lui demande
des audiences.
On prétend que le récent discours dans

lequel M. Goblet a déclaré que lo gou-
vernement redoutait la propagation du
boulangisme en France a donné aux par-
tisans du général le plus grand encoura-
gement.
On est d'avis dans certains milieux

que cc discours est une faute grave. Leo
projet do rétablissement du scrutin d'ar-
vondissemont ne sera prebablement pas
adopté ct les partisans du boulangisme
camptont que le général sera nommé, aux
prochaines élections générales, dans cin-
quante départements. _Si les monarchis-
tes continuent à accorder au général l’ap-
pui qu'ils lui ont donné jusqu'à présent,
i se pourrait que cette prédiction se réa-
ist.

 

Fievre typholde

Les buveurs d'eau St Léon appron-
dront avoc regret la mort du jeune Bé-
rubé, qui les a ai longtemps sorvis nu
comptoir de Gingras, Langlais & Cie,
rue Port-Dauphin. Lui ot son subalterne
le jeune Gagnon ont contracté la fièvre
typhoide au commencement de scptein-
bre. On attribue cela & I'humidité de
I'établisscinent ct surtout aux pestilences
qui s’exhalent des cours voisines, véri-
table foyor en permanence de la fièvre
typhoïde.

zat plus quo siigulierquo l'on tolère
une parcille infraction aux règles de
l'hygièno en plein cœur de la ville. Le
jeune Bérubé à succombé lu 30 soptom-

à Jn terrible maladie. Son compa-
gro cst en dinger. Le jromier était fils

co M. Bérubé, l’un dos principaux mes- sagers du Purleinout,
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Son Honneur le juge Cusault, président

La banque Union vs Hall.—J ent
pour £30,363 04. intérêt sur @20.137.27
du 2 janvier 1888 et intérét sur 81,650,-
67 du17 mars 1977. Aussi intérêt sur2784
à dater du 31 décernbro 1886, ctaussi in-
térêt sur la sonne du Ê784 à duter du
28 octobre 1888, plus les frais.

banque Uniun vs Hall.—Jugement
pour 225,726,85, avec intérêt dopuis le
31 décembre 1887, plus les frais.

Fitzback Ÿs la compagnie des chars
urbains, renvoycéo avec frais.

Laforte vs Dignard.— Action ren-
voyé,

Compagnio de chemin de fer Québec,
Montinurency et Charlevoix vs Mathieu.
—Defense en droit avec dépens.

Garneau vs Riendenu.—Motion pour
règlements sur l'opposition de Couillurd,
accordée.

Leclere va compagnie du gaz.— Mo-
tions, dans deux cumpagnies, renvoyées
avec frais,

Côté vs Cloutier.—Motion demandant
le renvoi du délibéré, nccordée.

Côté va Cloutier.—Cnusc miso hors du
délibéré.

Blouin va Fiset.— Même dérision.
Bourget vs Poirier.—La motion fnito

demandant la permission de contester la
déclaration de T. 8S. Poiré, est accor-
do.
Coulombe vs Blouin.—Motion deman-

dant permission do plaider. Refusée.
Labrequo vs Bell. —Cnuse wise hors

du dédiberé,
Atkins va Vachon,

retenir urgent, accordée.
Regina vs O'Sullivan.— Motion pour

hotusloguer procès verbal de burnage,
accordée, frais divisée.

--- Motion pour

Son Honneur le juge Caron présidant,

Bédard vs Belleau, — Jugement pour
£110.39 ct frais,

Pally vs O'Brien «al. — Jugemont
contre Archibald,

Huppé vs Grenier. —Ddéfense en droit
renvoyée avee frais,

Talbot vs, Tanguay.—Action renvoyde
avec frais.

Giguère vs. In compagnie du chemin
de fer Québec, Montimoreney et Charle-
voix.—Exception déclinatoire renvoyée
avee frais,

Fradet vs Fortier. — Exception à la
forme, renvoyée avec frais.

Dugzyan vs Butler.—Défense en droit
renvoyée avec frais.
Mème décision dans In défense en

droit iv une partie de la déclaration du
demandeur.
Germain vs Gauvin. —Jugement pour

demandeur.

 

Nouvelles Locales
Personnel

Les artistes suivants sont arrivés au
St Louis hier : M. Anton Hek King, M.
et Melle Ryan, Wilhem Ohliger, F.
Schlachter et M. Adler.
Le lieutenant Culonel et madamo

Gough,d'Angletorre sont arrivés en cetto
ville hier à bord du Cureassian.
Le Lord évique anglais partira pour

l’Arg'eterre jeudi prochain.
M. L. J. Demers, propriétaire du Cu-

nadie et de l'Evénement, cst arrive
hier matin dv Paris, & bord du steamer
Oregon. Au nombre de ses compagnons
de voyage se trouvaient le colonel Me-
Shane, de l'armée anglaise, qui a pris
ensute le convoi do l'Intercolanial pour
Halifax ; Son Tonneur le juge Bucha-
nan, de Montréal ; M. l'abbé Drouin et
un frère de la doctrine chrétienne qui
vont passer l'hiver à Montréal.
M, Nazaire Turcot'e s'est embarqué

jeudi dernier sur lo D'olynes!dr, jour re-
venir au Canada.
M. le protonotaire Longpré de Mont-

réal, et sa femme, prendront le Veau
conrer jeudi prochain pour revenir au
pays.
M. L. J. Miller, fils de M. Pierre Mil-

ler, du bureau des mesurcurs ct inspec-
teurs de bois, à quitté notre ville, nier-
credi dernier, par le C. P. R. pour St
Paul, Minnesota, ouil se propose do s’é-
tablir. Les nombreux amis de M. Mil
ler se rendirent à In gare pour lui sou-
haiter bon voyage et tout le succès pussi-
ble dans sa nouvelle carrière.
Nous regrettons d'apprendre que la

femmo de M. le docteur A. Marois est
dangereusement malade à sa résidence,
rue St Louis.
Nous apprenons aussi avec peine que

M. Buteau, autrefois emnlov” à la Doua-
ne, est très 1nnlade à l'hôpital de la Ma-
rine,où il souffre depuis longtemps d’une
attaque de paralysie M. Buteau ne
prend pas de mieux, au contrairo il va de
mal en pis.

L'honorable M. J. W. Longley, pro-
cureur général de la Nouvelle Ecosse,
était de passago & Québec hier ct est
reparti ce matin pour Halifax,

I. Simon Cimon, députd du comté de
Charlevoix aux Communes, cest au St-
Louis, de mème que M. le docteur Cle-
mont de In baie St-Paul.
M. Dumais M. P. P. cest à l'hôtel

Dion, côte de la Montagne.

 

Mairle

M. Philéas Langlois, piloto, n été
nommé maire de lu paroisse St-Jean I.
( en remplacement de M. Onésime
Noël.
On ne pouvait faire un moilleur

choix,

Marchands de bois

Nos marchands de boisde cetto villo,
vu In rarcté des navires dans nâtre port,
sont forcés de remettre à l’année pro-
chaine l'expédition de plusieurs chargo-
ments de bois. Les frets sont excessive-
ment hauts et tendent vers la hausse.

Quai de la rivicre Beauport

Ce quai qui avait été longtemps en
démence n été radoubé par son proprié-
taire, M. Cann, meunier de Beauport.

Stcamers de la malle

Conformément À ce que nous annon-
cions l'autre jour, les steamors de la
malle de la Cie Allan ct du Dominion
sont arrivés hier dans notre port et ont
continué directement pourMontréal sans
débarquer leurs passagers ici, comme ils
en avaiont l'habitude.

Peche a l’eperlan

Les amateurs de cette pêche s'en don-
nent à cœur joie ces jours-ci. Hier, on
voyait un grand nombre de personnes
sur les quais, faisant cette péehe qui nous
à paru très fructueuse, si l'on en jugo
par In quantité d'éporlans qu'ils avaient
dansleurs paniers. En intorrogeant un
gaillard sur le résultat de sa pêche, voici
ce qu'il répondit : ** IL y « faut d'eper-
kus cette année que l'eau même a gofit
d'éperlan.” Jugez do In quantité lecteurs.

Compagnie de lamicre cicetrigas

La compagnie de lumière électrique de
Québec et Lévis a fait placer do nou-
veaux poteaux le long do la ligno du
chemin de fer Québuc, Montmorency ot
Charlevoix, depuis lo sault Montmoren
jusqu'au vitigge d'Hedleyville, en prévi-
sion‘des nouveaux contrats que cetto compagnie à obtenus.

 

JUGEMENTS EN COUR SUPERIEURET Goclette

Plusiours guëlettes venant du bas du
fleuve sont arrivées dans notre port, char-
gées de patates ct de beurre. ’

. Les patates se vondont de 50 cts & 60
cts, ot le beurre de 18 à 20 cents.

Ceur dePolice

Un cultivateur do Beauport a été trou-
vé coupable d'assaut ct batterie, et se
voit condamné à payer &5 d'amende et
les frais.

Le nommé Joseph Landry,qui a admis
avoir volé des cuillors à Is pension La-
verdière, Busse-Ville, a été condamné à
quatre mois de prison,

Cour da Hecorder

Uni cochor se saoulo ct se bat avec un
autre au quai du ls compagnie du Riche-
liou, samedi dormior. La police arrête le
wehard qui ce motin n été condamné à
be d'amende et les frais,

En bivernement

Les yachts Bernadette et Montagnais
ont été mis en hivernement, le premier
à Beauport ot le second à Saint-Laurent,

.

Chute dungercuse

Samedi dernier au soir, vers dix heu-
res, M. Charles Wagner était à bord do
son bateau qui était amarré à un quai,
tout près de la rue St-André. Enten-
dant des plaintes venant dans la di-
rection du canal d'égout que l'on est à
creuser ruo St-A-dré, M. Wagner aBu-
ma une lanterre et se dirgeu dans ln di-
rection d'où il entendait les cris: Oh !
mon Dieu, Uh ! mon Dieu. LAil vit un
jeune homme qui apres avoir fait une
chute A à peu près vingt pieds était à se
débattre duna peu y ris quatre pieds’
d'eau, M. Wagne - révisit à 80 procu-
rer une écholie et opéra le sauvetage de
la victime de cet accident.
Le jeune homme qui a nom Gagné est

âgé d'ure vingtaine d'année et demeure
chez ses parents i Lvs,
M. Gagné semllait souffrir benucoup

et en conséquence son sauveteur lui pro-
cura des vêtements sces et lui permit de
coucher dans la cabine du bateau où l'un
fit un bon feu,
Cet accident qui aurait pu avoir des

suites fatales, est surtout dû au
fait qu'il n’y à pas assez de lumière à cet
endroit dangereux,

Mort subite

UnvieiMard de 82 ans, ancien charre-
tier de la corporation, et nommé J. B.
Dion, est mort subitement hier matin à
son domicile, 8 rue Dorchester. Quoi-
que paralysé et sous traitement depuis
deux ans, cet octogénaire se faisait en-
core la barbelui-même, ct c'est en se
préparant à 86 raser, qu'il s'est affaissé
sur le carreau. On a couru chez ses pa-
rents ct lo Dr Marcoux, mais lorsqu'i s
sont arrivés il était mort.

Inforunés des faits, le Dr Belleau, co-
roner du district, n'a pas jugé à propos
de tenir une enquête,

On nous informe que M. Narcisse La-
berge, fils de M. Picrre Laberge do la
paroisse do 'Ange Gardien, est décédé
presque subitement sunedi dernier.

Voici en quelles cireonst inces:
M. Enberge était parti depuis quel-

ques iustants pour travailler aux champs,
quand il se seutit tout à coup indisposé.
Iis’en retourna à sa demeure,oùil expira
au bout de quelques minutes,

Nouveaux Notaires

MM. C. H. Langlois, Thomas Pampa-
lon, A. Boulame, JA. Landry et J.
Ecroment, les cinq seuls candidats qui
8e soient présentés, ont été admis à la
pratique du notariat, à la dernière as.
semblée de la Chambre des Notaires.

Le telephone

11 nous fait plaisir d'apprendro qu'on
a enfin consenti à relier au réseau public
lo systéine de téléphone des postes de
pompiers,

La bouc

Nos rues, depuis quelque temps, sont
dans un état presqu’impeossible à la Bas-
se-Ville ; nussi est-il assez difiicile d'évi-
ter les éclabuuchures de boue lancées par
les voitures. Et puis c’est tous un cal-
cul pour les piétons qui veulent traver-
les rues sans trop souiller leurs chaussu-
res. De traverses on n’en voit pas.
Nous est d'avis que les autorités ren-

draient un grand serviceau public cn
culevant un tant soit peu la couche de
buue qui les recouvre.

Accident par Ia dynamite

Un péniblo accident est arrivé ven-
dredi matin chez M. Joseph Beaumont,
de St Ambroise.
Mademoiselle Beaumont s'étant avisée

de vider une cartouche de dynamitepour
s'en faire un étui, ln pièce éclata dans
ses mains, lui emportant une partio de
ln main gauche ct lui enlevant la pre-
mière phalange de l'index et de la main
droite.
Le Dr Boucher fut appelé ot assisté

du Dr Grondin, de Charlesbourg, qu’on
alla quérir, prodiguèrent tous deux à la
blessée les soins nécessaires. Mlle Beau-
mont supports courageusement les dou-
leurs des opérations et le praisoment qui
lui furent fuits.
La cartouche de dynamite provenait

de la compagnie Beemer, lors de ln
construction du nouvel aquedue et avait
été apportée chez M. Beaumont par ses
jeunesfils qui avaient travaillé au canal
il y n deux uns.

Commencement d'incendie

Vers uno heure hier la nuit, une lampo
a fait explosion chez M. Goulet, ruo Ri-
chardson, et, l'alarme ayant été donnée
à la boite 28, les pompiers sont accourus,
Mais à leur arrivée ils ont trouvé l'incon-
dio prosquo cumplètement maîtrisé parles
habitants de In maison qui avaient eu la
>résence d'esprit de couper le tuyau de
fn ueduc ct d'obtenir MIT CC MOYON OX-
péditif beaucoup plus d'eau quo par un
robinet. Le feu a néanmoins traversé
une cluison ot les dégats sont ussez
grands.

Fchelles de sauvetage

Les inventions québocquuises sont fort
priséos à Montréal, si nous en jugcons
mr la résolution passée par lo comité du
cu, vendredi. Il a été résolu par 5 con-
tre 2, de recommander au conseil muni-
cipal d’achoter pourla ville do Montréal
une échollo Langevin-Thibault, nu cofit
de 83,000, et une échelle Dorval, aucoût
de 81,700,

Club de croquet Jacques-Cartier

Los gngnants d'iez, dimanche, 7 oct,
MM. C Langlois, J. Dion et J. Rochet-
Jet jouorant co soir lundi 8 octobre pour
lo débat dos prix dans In première sé
rie.
La douxième série joucra nussi co

soir pour le débat aussi do cotto série.
MM. Ls. Tanguay, E. Pouliot ot H. Ln-
chance.
Los joutteurs sont priés d'itre pré-

sents.
Comme le tournoi doit se clore co soir

lundi, l’'hon. Fra Langelier, notre Pa.
tron, sora présont pour la distribution
des prix aux gagnants.
Commles joutes ont été très intéres-

santes, nous espérons qu'il y aura  cont- 
 

mo tous les suirs salle comble.

 

  

 

CETTE ESPACE
OCT. LES

T MESERVEE PAR
& CIE
 

Vente a l’encan de meubles
de menage, piano, ete.

Par OCT. LEMIEUX & Cie.

MARDI, LE 9 OCTOBRE
A la résidenco de Louis Lefebvre Ecr.
No 24, Rue Ste Famille Haute-Ville

 

Nous avons regu instruction de Louis
Lefebvre Ecr. de vendre à l'encan,
mardi le 9 Octobre, à sa résidence Nu 24
Rue St Famille, tous lus meubles do la
maisoh, consistant en un magnifique
piano Cottage de 73 Octaves ; meubles
de salon on noyer nuir, couverts en
crin ; étagère, tabled carte, table de
contre ; tapis, miroir, chromos, lampes
ete. ete. ote,

SALLE A DINER: table, Side-board,
Servico à diner, Service à thé en porce-
laine ; argenterio, huilier, plateaux,
beurrier, cuutollerie, horloge cote. etc.
ete.

CuaxnnE A COUCHER : manifique cou-
chetto en noyer nuir, chifonier, couchet-
te simple, commode, garderobes, mate-
Ints en crin, poôle de cuisine ustonsilo
do cuisine et quantité d’autres cffcts :
Lo tout sera vendu abssolument sans
réserve.
La vente commencera à 10 heures du

matin.
OCT. LEMIEUX & Cie.

Encanteur.
J. 4. octobre. 4. f,

 

 

Soclete 8t.-Jean Baptiste de Chicoutimi

A une assemblée des membres du co-
mité de régie de la société St Jean Bap
tisto de Chicoutimi, section No 2, les
officiers dont les noms suivent ont été
élus:

Vice-Prés. : M. Wilfrid Godin.
Assistants - Vico - Président MM.

Thadée Desbiens et Alphonso Loves-
que.

Assist.-Sce.-Archiviste : M. Charles
Rubin.

Trésurier : M. V. Aubin.
Commissnires-Ordonnateurs : MM. L,

Claveau, William Blackburn, et Alfred
Bouchard,
Comité de :xégie : MM. John Fuster,

Xavier Levesque, Henry Fortin, Louis
Turcotte, Ernest Tremblay, Augusto
Leclere, Sévère Brassard, Eusèbe Loves-
que, Augustin Grenon, Philibert Mer-
cier, Ferdinand Jean, Onésime Lapoin-
te, Honoré Dubé, François Gilbert, Fer-
dinand Simard, Louis Bouchard et Alf.
Lemieux,

Le quai de Chicoutimi

Le Progrès du Saguenay dit que der-
nièrement, il n été fuit des travaux assez
considérables nu quai de Chicoutimi.
Une douzaine de cents piastres ont été
employées en réparations générales, et
celles ont opéré beaucoup de bien. Il res-
te encore beaucoup i faire. Il faudrait
prolonger le quai actuel de 200 pieds, afin
de donner une hauteur d'eau suffisante
aux gros bateaux, à mer basso. Actuelle-
ment, les hateaux ne peuvent passer une
marée À Chicoutimi sans s'éluigner du
quai. De plus, il arrive souvent que les
Lateaux pourraient arriver bien plus à
bonne heure l'avant-midi, venir même à
marée basse, s'ils pouvaient approcherle
quai sans s’exposer.

Magasin Inonde

Un robinetlaissé ouvert par mégardo
dans le logenient au-dessus du inagasin
de M. T. Béland, rue et faubourg St
Juan, a laissé écouler pendant la nuit de
samedi 4 dimanche assez d’eau pour
inonder lo rez-de-chaussée ct causer do
grands dégâts dans les marchandises de
M. Béland,

Le pont de fer a Kamounraska

M. Macquet, ingénieur [belge à Fem-
Hoi du gouvernement, est descendu à
Kamourska. inercredi dernier pourfaire
les explorations préliminaires pour la
construction du pont de fer devant rein-
placer celui qui est construit en buis,

Encau de menbles, piano, etc. ete

MM. Oct. Lemieux ct cie feront la
vente à l'encon du mobilier de ln rési-
dence de Louis Lefebvre, écr., No 24,
rue Ste Famille Ilaute-Ville, mardi le 9
courant à 10 heures n. m., le tout con-
sistant en pinno cottage, meubles do sn-
lon, de allo a diner, do chambre à cou-
cher, cuisine, etc.
Tout seun vondu sans réserve.
Pourles détails vuir l'annonce à notre

de page,
° jos

Une compensation

C'est une vraie disotto, voilà les den-
rées et tout les vivres en général, ren-
dus à un prix qui no laisse pas d'effrayer
le pauvre ouvrier pour la saison d’hiver.
Le pain, cet aliment dont on ne peut se
passer, monte chaque semaine d'une
manidre alarmante et menace do se ren-
dre à 25c ct peut-être plus. Il faut nbso-
lument un contre poids à cette hausse
pour permettre à l'ouvrier do mangeret
80 Vétir, sans trop souffrir do la discbte.
C’est pourquoi Myrand et Pouliot ne
pensant qu'au bicnêtre de leurs clients
ont résolu de réduire leurs marchandi-
ses en proportion double do la hausso
des vivres, de cotto manière chacun
pourra passer l'hiver sans s'appercevoir
autrement de la crise.

Ainsi, cette semaine ils offrent un
grand lot de froques etealegonstoutlaine
iris ou Rose pour 46c aussi un lot de
tweed valant 70c pour 36c, sans vouloir
parler des draps ardessus qui sont
veudus un tiers meilleur marché quo
leur valeur, ot des habillemeonts complots
tout laine pour $4.50, ete, cte.
À chneunde so le dire et d'en profiter

en allant chez Myrand etPoulivt EJ
— _—

MARIAGHEE

Camerox-WiLKINooN.—Ce matin, par
lo Révd Père McCarthy, à l'église Saint-
Patrice, n été célébré le mariago de M.
Philérs Cameron, typographo d'Ottawa,
avec mademoiselle Mary Wilkinoon, nu-
tive de Londres, Angleterre.
Les nouveaux époux sont partis pour

Ottawa, par lo train de neuf heures.
je

PoULIN.—Le 7 du courant à l'âge de
23 aus, Mnrie Emilie Georginya Poulin,
épouse de M. Louis Germain Chabot.
Son servico ct sa sépulture auront liou

mercredi, le 10.
Le convoi funèbre quittera la demeure

de la défunte, 92 rue Lntourello, paor
l’église St. Joun-Baptiste à 83 houres
précises, ct de lh au cimetièro Belmont,
Parents ct amis sont priés d'y nssister

sans autre invitation.

Dortox.—A Drummondvillo est décé-
dé le 7 courant, à l'Âge do 72 ans, Pierre
Nérée Dorion, Ecr., ox-M. P., n-
teur provincial ot régistratour conjoint

ur lo comté do Drummond, et e
e Sir A. A. Dorion, du Révd J. H. Do-

rion, fous do St. Anne d'Yamachiche
ot do M. J. E. Dorion de cette ville.
Les funérailles auront liou à Drum- 
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DANS L'AFTAIRE DE

BLAIS & EMONND
Marchands de nouveautes, Quebec, Falllls
 

DES SOUMISSIONS SERONT RECUES AU BUREAU DU SOUSSIGNE
JUSQU'A

MERCREDI, le 10 OCTOBRE 1888, a 5 heures P, M1,

pourl'achat du fonds de commerce do cette succession, composé comme suit, :
Fonds de commerce. ........cove0ieenerenienensnene.. $26,666.34
Amoublemeont du magasin....….….……….…..anseccenencence 276.61

AUSSI.—La balance du bail du magasin ci-devant occupé par les faillis, Nos
57 ot 59, ruo de la Couronne, jusqu’au ler inni 1889.

ètre faites en bloc ou pour chacun dos itemLes soumissions pouveut
rément.

BE.

Conditions Argent comptant, ou dans le cas d'un offro a terine, lo tout duit.
être garanti a ln satisfaction du Curateur ot dos inspecteurs.

Un dépôt de 8 400, doit accompagner ch Uc soumission pour lo fonds de com.
merco ; ce dépot sers confisqué si ln porsonno dont ln sounission aura été Accoptée
refuse do remplir les conditions do sa soumission. Il seru remis à ceux dont
Missions seront refusées,

les ou.

Le fonds de commerce pourra êtro exaininé Lundi ot Mardi, lo 8 ct 9 Octobry
1888,
+=. LInventaire est déposé a mon bureau ou toutes informations roquises serong
donnés.

Le soussigné ne s'ongage pas i accopter la plus haute ni aucune des sus.
sions.

Bureau : Coin des rues Notre-Dame
ct Lamontagne, Québec,

GRAN

 

HENRY A. BEDARD
CURATEUR, !

DE VENTE
A BON MARCHE

20 pour cent

 

d'escompte
DURANT LE MOIS D’OCTOBRE

82 3 TU LEM BENT

EUSROY
No. 332, RUE SAINT-JEAN

(BLOG HETHRINGTON)

 

 

 

 

POELES, FOURNAISES
Les soursignés ont en mairs lo plus

grand assortiment de D’oèles à buis el do
Fournaiscs à charben de toutes cepèces
et des plus améliorés qui so manutactu-
reut aujoud'hui et qui donnert la plus
grande catisinction, suns comprer l'éco-
nomie que font coux qui les achétent
tels quo : Polles de cuisine, à buis ct au
charbon, fournaises à charbon, poèles
de chambre, cte. le tout a des prix tres
réduits.

L'un achèto tout espèeo de vieux poè-
les ct les ‘change pour dus neufs.

Aussi, assortimens do chaudières à
charbyn de 45 en meterut,

V'lanches jour dessins do potles do
toutes candor.

S'il vous plait venis visiter ros salles
w'échantillons au Ne, 175, rue St. Paul,

BemersdRiverin
3. octbro. 188S.-- 7. LE.

 

 

 

LA BANQUENATIONALE
Quétiee, 25 sept. 1838.

Le deux novembre prochain et aprés. la Memque
Taicra à ses acticnsairos un diricter.de de trcis jour
cent sur sou capital, poîr le scinestre courant,
1e livre de transport d'act'ons sera clos depuis le

16 au 81 ortobre proctain inc.usivement.
Par osdre du bureau,

P. LAFRANCE.
Catssicr,

Qucbee, 28 sef tembre 1894,—E

APPRENDI DEMANDE

On a besoin d'un jeune homme de 14 A 15 ans

 

|| comme apprentd rélieur, et plasicurs jeunes filles.
S'adiesser à

ED LAROCHELLE,
2, Ruest Faruille

S8octobro-—J. E S. jours

 

ON DEMANDE

Des filles pour la rcliuro sachantcou-
dre et plier ; de bons gages seront don-
nés.

S’adresser au No 5 et 7,
Rue Saut-au-Matclot.

Basse-Ville.
7 octobre—a. j 15. j.

LA VERIT=
Au sujet du TYPE-WRITER

victorieux Remington

 

 

Rarrorr du comité nommépour décider
de la plus grando vitesso de ces instru-
ments au concours de Toronto, lo 13
Août 1838.

“En écrits géné-
raux — matières do
preuves légales et
commercialos--Mlle
M. E. Org, a gugné
la médaillo d’or ct le
titre de champion du
gonde.” ‘* M. Me-
URRIN a né la

médaille d'argent
dunslaméme classe.”

 

Mlle M. E. Or

Signé. Trios. PtCKNEY, Prés,
N. 8. DunLor, See.
C. E. STANBURY,
W. W. Perry,
T. MacarrLICUDDY,

Tous deux s'étaient servis du

TYPEWRITER REMINGTON

le REMINGTON a aussi remporté le premier
prix à Cincinnati et lg premisé prix À New-York,
pour la plus grandevitesse dans les onv.ages légaux
ot los pondances,
Pour toute information s'adresserA

JOHN O'FLANERTY,
218, rue St-Jucques, Montreal

25septembre 188S—E J

 

Soyez porsundéquo l'Onguont Euroka
est la moîllcure préparation pour les Ho-
morrhoïdes cc que prouvent plusiours
témoignages de personnes qui en ontfait mondvillo inorcredi matin,

. A
Ç . aE

usage, domandaz-lo à votre p on.

  f.
s..-

Academie de Mus‘eus

Esndi, $ Octobre

LE MENDELSSONN

QUINTETTE CLS

PE BOSTON

Comprenant les nuiistes SOIVan.n à

RERR WILAELM OIILICER. --Vio-
Histo, Soliste do lu Suciété 1hilhor-
iMonique do Ielin.

MR. MANASSA ADLER-—-Viclon-
Solo

MR. THOMAS RYAN.--Clurinuttisto
ct Viola.

HERR FRITZ SCHLACHTER.—
Vida et Violoncellisto,

ANTUN lEKKING. — Violoncolliste
de ‘* £a Majesté le Roi des Pays'Bas.”

Mademoiselle ALICE RYAN
Prfan Bonna Soprano

Donnera LUNDI, 8 OCTOBRE. uno
soiréa do gala à l’Acndleinio de Mu-

sique, ruv St-Louis.
 

Eilct d'admisslon, 30 cls 3 Flegeseeseryesy
3 cts 3 Gallorie, £3 cts,
 

Billets d'admisaion et Diagramme de Ia Salle pour
des vitres réseriés chou l'éditeur de ruusiquo
Arthur Lavigue, 55 rus de la Fabrigue.

AUX CONTRACTEURS

SOUMISSIONS|DEMANDEES
Des soumire’on cachelées, pont la constriction

d'un burcau on boischez 3, Uiland & Martineau,
seront es D'HUI À LUNDY le 8 UCTUBRA
prochain usqud 7 (Jbeares P. M. Les propriée
taisés-foumiiront le tout.
Les planset devis sont tépueés à lvur bureau Ruo

duPon St. Roch.
20 eept—J. EK. au 8 Oct

AVIS DE SOUMISSION
Des soumissions cnchetées ct undos-

sées ** soumissivns”, soron, reçues juss
qu'au. .

17 OCTOBRE PROCHAIN INCLUSIVEMENT,
Parlo révérend M. A. 0. H. Paquet,

curé do St Pétronillo, Ilo d'Orléaus, au-
torisé adhoc par son Bmninerce le Cardi-
nal Flz. Alx. Taschorcau archovèque do
Québce, pour lo parachovement an las
tre ou en bois de l'intérisur do l'Egliso
de la dite paroisso. .
Pour avoir los plats vu pour avoir les

informations nécessaires, s'adresser au
bureau de l'Architcoto sousaigné.
On ne s'engago pasa acccpter In plus

bnsso soumission, ni aucune d'elle,
D. OUELLET,

Acshitonte,
85 Bro d'Aiguillon, Québ

5. octobro lu 8. 8. 9. 10, 11. 1d.—eo.

ttes do Reb Lonum,
rocurent lo plus doux ropes bua ene
ant crucl, ou cn dontition, st (ait cue

Qoulques  blier toute aouftrance, Kn Fete parton

 

 
 

 


